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mondiale commune. C'est la « vidéologie », le culte des clips et des Hard Rock café, dont le réseau 
musical MTVpour les jeunes est le symbole parfait. 
... Toujours plus rapide, des plans de plus en plus courts, des images très colorées.. MTV, c'est 
empty V (la télé vide), un divertissement non-stop qui est en réalité une publicité non-stop : vingt-
quatre heures sur vingt-quatre de pub pour l'industrie du disque. Des images universelles qui 
défilent, sans provenance, sans sens. Vous n'êtes nulle part, vous êtes partout. En fait, vous êtes 
dans McWorld. Fast-food, fast-music, fast-images... McWorld crée ainsi un monde facile où l'on 
ne veut pas voir les gens grandir. D'éternels enfants font de meilleurs consommateurs, plus 
influençable. Disney, Hollywood, la télé, tous parlent à des mômes de 12 ans. Et ça marche ! ’’ 
Question : Mais, avec les satellites, Internet, la communication globale peut aussi donner 

plus de liberté ? 
‘‘ Elle permet de se libérer des tyrannies traditionnelles, mais elle en crée d'autres, invisibles celle-
là. Quand Bill Clinton a imposé le port de l'uniforme dans les écoles, mesure destinée à lutter 
contre les différences sociales et contre les gangs, certains élèves ont protesté. Ils ne se rendaient pas 
compte qu'ils portaient déjà un uniforme : mêmes jeans, mêmes chaussures de sport sans lacets, 
mêmes teeshirts... L'uniforme de McWorld ! Cela ressemble à de la liberté, mais ce n'en est pas. 
Certes, on peut regarder des centaines de chaînes de télévision différentes.. Mais le contenu, lui, 
s'est uniformisé. Il y a plus d'occasion, mais moins de choix ’’ 
Les propos de Benjamin Barber ont de quoi faire réfléchir. La tactique de ce qu'il appel 

"McWorld" mais qui sont en réalité les transnationales dirigé par les Maîtres du Monde, est 
franchement machiavélique. Il y a peu d'espoir de les arrêter, même lorsque l'on dénonce ses 
agissements, elle fait en sorte de les contourner par de nouvelles règles. Ses ruses sont dignes de 
celles du diable conté dans les vieux recueilles du moyen âge. Toujours est-il que ces propos nous 
renvoi immédiatement aux "Protocoles des Sages de Sion" dont nous avons transcris certains 
passages au chapitre III. Il est bon de ne jamais les perdre de vu. 

Pour arriver à un tel niveau de contrôle et de manipulation des masses de façon planétaire, il 
faut aussi avoir les moyens de tout savoir et de le savoir très vite. 10 avant que n'éclate l'affaire du 
système "Echelon", autrement appelé, "Les Grandes Oreilles de l'Oncle Sam", les contestataires 
américains avaient dénoncés les écoutes illégales des citoyens de toute la planète par la NSA. Tout 
le monde ou presque, les traitaient de menteurs et d'affabulateurs et pourtant : 

Etablie en 1952 par une directive secrète du président Harry Truman, la NSA est chargée du 
contre-espionnage, de la protection des communications gouvernementales et militaires, mais 
également d'espionnage : elle est allée jusqu'à infiltrer la Commission spéciale des Nations unies 
en Irak. Elle se consacre aussi à la recherche et au développement tous azimuts. L'organigramme 
de l'agence montre que ses services couvrent tout le champ des technologies de l'information 
militaire et civile : cryptologie (des algorithmes mathématiques aux super- ordinateurs), 
interception des signaux électromagnétiques, sécurité des réseaux informatiques, satellites 
d'observation jusqu'à une énigmatique division « combat, nucléaire et espace ». L'agence est la 
figure de proue d'un pacte de collecte d'informations entre les Etats-Unis et les services de 
renseignements du Royaume-Uni, du Canada, de l'Australie et de la Nouvelle-Zélande. Ce pacte, 
dénommé « Ukusa », date de 1947. Ses attributs sont montés en puissance à partir des années 70 
et 80, quand fut mis en place le réseau « Echelon ». Dans le monde entier, « toutes les 
communications par courrier électronique, téléphone et fax sont régulièrement interceptées » par 
« Echelon », dont les ordinateurs extraient de la masse d'informations les messages contenant les 
mots -clés sensibles. C'est à partir de ses communications téléphoniques que le dirigeant kurde 
Abdullah Öçalan aurait été « pisté » durant son errance par les services secrets américains, pour le 
compte de la Turquie.  

FACE à un tel dispositif, les Européens sont tétanisés. En l'absence de « preuves » de 
l'utilisation d'« Echelon » pour l'espionnage économique, on hésite à compromettre les « bonnes 
relations économiques avec les Américains ». « D'autant, nous confie le député européen Glyn Ford, 
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qu'au sujet des écoutes, les relations entre les Etats-Unis, l'Union européenne et les gouvernements 
nationaux sont assez complexes, alternant partenariat et compétition. »  

Toutes nos conversations téléphoniques sont écoutées par des oreilles indiscrètes et 
automatiquement triées par des ordinateurs ultra-puissants. La fiction de George Orwell, et son 
Big Brother omniprésent, est largement dépassée par la réalité. Les services secrets américains et 
leurs associés britanniques, canadiens, australiens et néo-zélandais disposent avec le réseau 
Echelon des plus grandes oreilles du monde.  

Le réseau Echelon reste l'un des secrets les mieux protégés par l'espionnage américain. Sa 
date de naissance précise, par exemple, est inconnue. Une certitude cependant : ce réseau mondial 
d'espionnage vise principalement aujourd'hui des cibles non-militaires : gouvernements, 
organisations, entreprises, associations ou particuliers.  

Les sujets dignes d'intérêt pour ce réseau espion sont définis par les cinq pays qui participent 
à son fonctionnement sur la base du pacte UKUSA. Cet accord organise la répartition des taches 
entre les pays signataires : Etats-Unis, Grande-Bretagne, Canada, Australie et Nouvelle-Zélande.  

Orientés à l'origine vers l'écoute des communications radios des armées des pays 
communistes, les moyens techniques mis en œuvre dans le cadre du pacte UKUSA n'ont cessé de 
s'accroître et de se sophistiquer. Lorsque le mur de Berlin est tombé, les objectifs stratégiques des 
Etats-Unis ont été redéfinis. L'ennemi communiste ayant disparu, "la conquête des marchés 
mondiaux est désormais la nouvelle frontière pour les Américains", constate l'Amiral Pierre Lacoste, 
ancien patron des services secrets français. 
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Ainsi le réseau Echelon a été mis à contribution lors des négociations du GATT sur le 

commerce mondial, mais les centres d'intérêt concernent également des organisations comme 
Amnesty International ou Greenpeace. Où commencent et où s'arrêtent les opérations 
d'espionnage du réseau Echelon ? Qui contrôle réellement les activités du plus vaste système de 
renseignement jamais créé à ce jour ? Deux questions qui préoccupent quotidiennement les 
gouvernements et les grandes entreprises.  

Sous jacent à ces événements mondiaux qui se déroulent au grand jour, pour ceux qui 
détiennent un regard suffisamment lucide, ils comprendront que ce qui se déroulent sous leurs 
yeux, n'est en définitive qu'une guerre. Une guerre entre deux mondes, l'un prônant un 
libéralisme total dans tous les domaines de la vie quotidienne et qui veut faire de l'homme, un 
dieu pour commander l'Univers contre un autre monde, qui lui, reste attaché à des valeurs 
fondamentales et traditionnelles, faisant de l'homme, un être dominé par des lois universelles et 
dix commandements bibliques. 

Ce mondialisme financier instauré par les Illuminati, est une véritable force de frappe du 
Nouvel Ordre du Monde. On comprend dès lors qu'il y a peu d'espoir de renverser cette armée 
de fanatique du pouvoir. Eux aussi sont une secte, mais c'est une secte mortelle. 

Curieusement, des partis ou des groupuscules d'extrêmes droites qui, jadis luttaient pour un 
Nouvel Ordre du Monde au côté d'un autre célèbre illuminé "Adolf Hitler", aujourd'hui 
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s'opposent aux Illuminati. Certains pourraient voir ici une contradiction mais en fait, il n'en est 
rien. S'il est exact qu'Hitler voulait instaurer une nouvelle ère mondiale, il n'en est pas moins vrai 
qu'il devait obéir à un pouvoir Supérieur au sien, ce qu'il fit pendant un certain temps. Ce n'est 
que lorsqu'il s'aperçut que les objectifs que visaient les Illuminati qui le soutenaient, n'étaient pas 
les mêmes que les siens qu'il décida alors de ne plus les suivre. Les Illuminati poursuivaient en 
réalité des objectifs purement financiers et stratégiquement économiques, c'est ce qui explique 
qu'il y est eu autant de banquiers qui financèrent les campagnes militaires du troisième Reich. Or, 
nous savons que l'ordre nazi renforcé par des hommes hautement initiés, visait à instaurer une ère 
nouvelle aussi bien dans le domaine de la culture, que dans les domaines sociaux, économiques et 
politiques. L'ordre nazi avait pour objectif de changer l'homme sur tous les plans pour en faire 
une race supérieure tandis que, les Illuminati voulaient laisser l'homme dans sa médiocrité pour 
l'exploiter commercialement ce que n'intéressait nullement Hitler qui se situait aux antipodes des 
aspects commerciaux dans le monde. A ce sujet, ne disait-il pas qu'il fallait changer le système 
monétaire de l'Allemagne et qu'il fallait déclarer l'étalon or en étalon travaille ! Pour Hitler, la 
force d'une nation ne se mesurait pas en sa richesse financière mais en la puissance de ses 
travailleurs qui font cette richesse. Toutefois, heureusement qu'Hitler ne parvint pas à ses fins, car 
avec son rêve de domination et de puissance hyperborée, il aurait fini par réduire les totalités des 
peuples à l'esclavage planétaire. 

Etant donné que les objectifs du Furher et des Illuminati n'étaient plus compatibles, ces 
deniers abandonnèrent Hitler qui devint alors l'objet des trahisons que nous connaissons et le 
conduisirent à sa perte. Ici, chacun pourra faire les rapprochements entre l'histoire nazie et celle 
d'aujourd'hui avec la puissance Américaine qui ne cesse plus de grandir et les Illuminati qui 
soutiennent son expansion mondiale. On comparera aussi les micro-résistances (groupe 
d'individus, églises traditionalistes, milices de toutes sortes, mouvements d'extrêmes droites, 
élément isolé et autres réactionnaires), qui luttent contre cette puissance comme le faisait les 
résistants d'alors face à l'occupant nazi. 

Autre comparaison, à l'époque du nazisme, l'opposition allemande dénonçait déjà les 
manipulations des foules par une multitude de systèmes de propagande. Aujourd'hui, les quelques 
opposants — bien modeste soit dit en passant —, dénoncent les manipulations des foules par des 
propagandes mondialistes mais rien ne change et rien ne paraît arrêter cette machine à broyer les 
pensées. 

Les parallèles historiques seraient nombreux mais ils paraissent bien établis et nous pensons 
que vu la masse importante d'information que représente ce livre, il est bon de les énumérés. Il est 
indéniable que la conduite générale des Illuminati présente d'importante similarité avec celle du 
régime National Socialiste et les cercles secrets de la SS. Ils ont le même attrait pour l'étrange, 
l'ésotérisme, la quête du Graal, les multiples pratiques occultes, ne citons en exemple que 
l'astrologie, l'expérimentation génétique et la transformation de l'homme et enfin, la puissance 
politique et la volonté de domination mondiale même par la force si nécessaire. 

S'il faut attribuer tous ses parallèles entre les Illuminati et le régime nazi, à de simple hasard 
historique, alors tout ce que nous avons évoqué tout au long de cet ouvrage, ne serait que de 
vague spéculations et hasardeuses comparaisons. Or, nous sommes convaincus qu'il n'en est rien. 

Les comparaisons que nous sommes amenés à faire, nous conduisent une nouvelles fois à 
évoquer le côté satanique et Antéchristique de ces Maîtres occulte du Monde. Nous avons déjà 
parlé de cet aspect du problème qui lie les visiteurs et les Illuminati. Il nous semble bon d'y 
revenir à présent. Il faut pour comprendre ces liens, aborder l'aspect mystique, voir religieux des 
Illuminati qui, comme nous le savons, datent depuis quelques milliers d'années. Les plus grands 
initiés d'alors semblaient détenir des savoirs assez extraordinaires dont ont ce demande bien 
comment, ils ont réussi à éclore dans la tête de ces grands penseurs. Ils sont à l'origine de la 
constitution des premières fraternités, notamment celle du Serpent. C'est en leur sein que se 
réunissaient les initiés qui enseignèrent à leurs élèves la création de l'homme et de l'univers ; il ne 
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fait aucun doute que la question de Dieu était naturellement évoquée. Il est certain que la bible 
recèle de nombreux fragments de vérité, mais il est tout aussi certain qu'elle fût de nombreuses 
fois revue et modifiée, de même que plusieurs textes furent transformés et effacés ; le nombre de 
contradiction ainsi que le sens de plusieurs versets et chapitres, prouve qu'il y a eu des coupures et 
des ajoutes de textes là, où il n'y avait pas lieu de les insérer. 

La lecture de la bible telle qu'elle se présente, même s'il s'agit d'une grande histoire est 
néanmoins difficile à accepter tant du point de vu historique, que du point de vu du bon sens. S'il 
est exact qu'il s'agit de la plus vieille histoire du monde, c'est aussi l'histoire la plus désinformée 
voir même, la plus censurée du monde car en effet, toutes les explications sur beaucoup de sujets 
dont traite la bible, restent sans réelle réponse de la part de l'église. Et, lorsque l'on reçoit ces 
réponses elles paraissent tellement désuètes que personne n'y croît. Toutefois, et sans vouloir 
réinterpréter les propos de la bible, il apparaît effectivement que certains passages de la bible sont 
à lire avec une infinie subtilité. 

Ainsi, lorsque la bible évoque la tentation d'Eve par le Serpent dans le Jardin d'Eden, on est 
bien évidemment tenté de faire le rapprochement avec cette même Fraternité du Serpent qui 
aurait initié les premiers hommes au savoir de l'origine de l'humanité. 

L'évocation de l'Arbre de la Connaissance du bien et du mal est encore d'avantage explicite 
puisse qu'il est spécifié dans la Genèse que le Serpent dit à Eve qu'il est bon d'en manger car : 

‘‘ Cet arbre était désirable pour donner de la science ...  ’’ 
‘‘ Et les yeux de tous deux furent ouverts.. ’’301 
Mais avec l'accès à la connaissance et au savoir qu'il autorisait, sont nés forcément les 

divergences d'opinions, les susceptibilités, les clivages et les mésententes diverses. Rapidement 
alors, les hommes commencèrent à se divisés et les premières factions rivales firent leurs 
apparitions, de manière inéluctable les premiers heurts commencèrent et les premières batailles 
firent coulé le sang. Car s'il est dit que c'est la femme la première qui croqua la pomme, il n'en est 
pas moins vrai que l'homme quant à lui, la dévora sans attendre ! Il est sans doute utile de préciser 
que les guerres sont toujours faites par des hommes pour servir l'intérêt d'autres hommes. 

Ici aussi, le lecteur pourra faire des comparaisons avec les agissements des Illuminati dans 
diverses régions du monde, en particulier en Afrique centrale et en Amérique du Sud. 

Il faut croire que l'histoire énigmatique que représente le livre de la bible, arrange bien les 
Illuminati et sans doute les visiteurs. Le fait qu'il soit impossible de comprendre certains passages 
importants de ce livre et que l'église ne souhaite pas vraiment les éclaircir et les approfondir, 
explique sans doute les nombreux secrets qui existent dans les coffres du Vatican. Certains secrets 
attraient à l'existence des extraterrestres or, jamais aussi bien que dans la bible, il est fait mention 
de ces visiteurs. Pourtant, tous ceux qui font références à ces passages bibliques sont traité de fous 
furieux... pourquoi ? 

Nous sommes tentés de croire que les textes qui font références aux apparitions de Dieu dans 
la bible, ont à l'origine été mal interprétés par ceux qui les ont vus et décrits. En effet, ceux qui 
furent les témoins des nuées de feu céleste et les interprétèrent comme étant la manifestation de 
Dieu se seraient peut-être trompé, car ce qui fût à l'origine de ces apparitions n'étaient peut-être 
rien d'autre que le fruit de visiteurs extra-terrestres. Nous pouvons également nous demander si 
ceux-ci étaient aussi bien intentionnés que Dieu, car doté d'une technologie impressionnante 
dont personne ne soupçonnait l'existence, les visiteurs se faisant passer pour Dieu n'avaient sans 
doute pas d'autres buts, que de vouloir manipuler les hommes dans l'intention de pouvoir mieux 
les exploiter. 

Nous pouvons faire ici un autre parallèle intéressant, avec les conquistadores espagnols qui 
débarquèrent en Amérique du Sud et qui se firent allègrement passer pour des dieux à fin 

                                                 
301 La Genèse, Chapitre III, 6 et 7. 
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d'exploiter l'or des Indiens Mayas. Comme on le voit, rien n'a changé si ce n'est que la 
technologie est beaucoup plus développée aujourd'hui. 

Finalement, l'aspect de l'Antéchrist à travers la bible n'incarnerait pas un homme à 
proprement parlé, mais davantage l'accès au savoir et à la connaissance en général ce qui 
permettrait donc, de donner la science comme il est écrit dans la Genèse. Ce que la bible appelle 
la Bête peut apparaître comme étant la science puisse qu'elle fait des prodiges et sera adulée. 

Cela impliquerait aussi que le savoir et la connaissance était déjà accessible avant ou, dès 
l'apparition de l'homme sur terre et que celui-ci avait alors été mis en garde contre cette 
connaissance et son usage donc, contre ceux qui dispensaient ce savoir en l'occurrence, les 
Illuminati. 

Nous pouvons aussi nous demander si les premiers 9 Templiers de l'Ordre, n'ont pas déterré 
dans les écuries du Temple de Salomon, ce secret qui demeure si bien gardé. Cela expliquerait 
peut-être pourquoi l'église s'empressa de faire disparaître ces même Templiers par le feu. 

Si la science et l'usage qu'en font les hommes peut être interprété comme incarnant 
l'Antéchrist, nous pouvons constater qu'à notre époque se raisonnement est tout à fait valable. 

Un autre passage de la Genèse nous incite à penser que ceux qui prêtèrent à Dieu les propos 
qui suivent, n'ignoraient rien de cette grande histoire. Qu'on en juge par ce qui suit : 

‘‘ — 22 Et l'Éternel Dieu dit : Voici, l'homme est devenu comme l'un de nous, sachant le bien et 
le mal. Mais maintenant il faut prendre garde qu'il n'avance sa main, et ne prenne aussi de 
l'Arbre de vie et qu'il n'en mange et ne vive à toujours ’’302 
Dieu aurait dit ainsi qu'il n'était pas tout seul " comme l'un de nous", ils seraient ainsi 

plusieurs ? Voilà une question sur laquelle d'éminents spécialistes ont tenté de répondre et pour 
cause, elle impliquerait donc plusieurs Dieux qui s'interrogèrent sur ce que l'on prétend être 
comme le premier des hommes de la planète, notre cher "Adam". 

Si l'on prend ses propos au pied de la lettre et on ne voit pas de raison pour ne pas le faire, il 
nous faut bien admettre qu'ils furent plusieurs à s'adresser à Adam, et il faut alors aussi admettre, 
qu'ils furent plusieurs à construire ce Jardin d'Eden, ainsi que le savoir et la connaissance qui 
devraient logiquement l'accompagner. 

Manifestement, la bible doit être lue bien différemment que ne le fait monsieur le curé tous 
les dimanches. Nous pouvons en déduire que les vérités contenues, mais cachées, qui figurent en 
abondance dans la bible ont été voilées par les Illuminais. Cela a bien arrangé l'église qui 
inconsciemment, s'en est faite la complice mais qui voyait surtout, la possibilité d'asseoir sont 
fabuleux pouvoir sur les petites gens dont la plupart, jusqu'au début et même encore après le 18ème 
siècle, étaient illettrés. Aujourd'hui seul quelques prélats et le pape savent vraiment la vérité sur la 
Genèse et sont bien entendu dépendant des ordres des Illuminati. C'est la raison pour laquelle 
l'église continue à jouer son rôle et à dénigré la recherche scientifique, d'où ont jaillit la pilule, le 
préservatif, la thérapie génique et ses manipulations. La raison pour laquelle la vérité sur la 
naissance de notre humanité reste encore soigneusement cachée, est dans l'ensemble assez simple à 
comprendre. 

Le fait de maintenir les peuples dans une certaine forme d'ignorance et notamment, sur les 
questions fondamentales et particulièrement spirituelles, permet d'asseoir sur ceux-ci un pouvoir 
temporel. En vérité, cela fait de nous des peuples qui dépendent toujours du pouvoir et de ceux 
qui nous gouvernent. En nous prêchant un monde meilleur nous espérons toujours obtenir des 
réponses à notre sort. Si les Maîtres de ce monde nous cachent la vérité, c'est parce qu'ils savent 
que le jour où nous aurons découvert la vérité sur nous-mêmes, nous n'aurons sans doute plus 
besoin de la vérité sur ce qu'ils sont. 

                                                 
302 La Genèse, Chapitre III, 29. 
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Certains pourraient penser qu'il y a là une contradiction. On pourrait croire que ce 
raisonnement ne tient pas, car nous recevons presque tous une instruction intellectuellement très 
forte, parfois même très poussée pour certains. Certes, il s'agit bien d'une instruction nécessaire, 
mais celle-ci est fortement orientée dans des directions qui n'ont rien à voir avec un 
épanouissement de la société et la prospérité économique des peuples. Il suffit de regarder ce qui 
se passe dans des pays que l'on qualifie de sous-développé pour s'apercevoir qu'ils n'ont jamais 
cessé de s'appauvrir. Cela rejoint une fois de plus ce qui a été dit précédemment, à savoir que 
l'accès au savoir et à la connaissance ne fait pas forcément le bonheur de l'homme ! 

Si maintenant, l'on se réfère à ce qui est écrit dans les Protocoles des Sages de Sion, on notera 
que l'orateur mentionne à plusieurs reprises qu'il faut noyer l'ennemi sous d'innombrables 
théories très compliquées dans lesquels il finira par s'épuiser. Et c'est bien ce que l'ont est occupé 
à faire dans nos soi-disant, brillantes universités. Certes, nos élèves en ressortent avec une 
instruction formidable, quoi qu'elle n'soit jamais que théorique, mais ces lumières intellectuelles 
font-elles réellement notre bonheur ? 

Ces diplômés de Harvard et d'autre Université de réputation mondiale, n'ont en définitive 
aucune connaissance pratique de la vie mais ne cessent tout au long de leur carrière, de décidé du 
sort de la vie des autres et ce qui est plus grave encore — c'est qu'ils n'ont en réalité aucune 
conscience de ce que leurs actes impliquent fondamentalement au sein de cette humanité. 

L'ère Antéchristique est donc bien préparé par les usines du savoir et de la connaissance. 
Chaque année la Bête engendre ses enfants qui lui sont fidèlement dévoué et adulent ses 
extraordinaires prodiges. 

Jamais autant qu'aujourd'hui, les parents n'ont poussé leur progéniture à une course folle au 
diplôme, sans jamais s'apercevoir que c'était ces mêmes diplômés qui engendraient autant de 
malheur. Mais de toute façon, plus jamais aucun parent n'acceptera de remettre en cause sa 
manière de vivre et plus jamais, ils ne remettront en cause le système éducatif qui fait de leurs 
enfants, des êtres dépourvus de solidarité et d'on le seul but, est la réussite financière. Dorénavant, 
le seul critère objectif de cette humanité, c'est la course au profit, quant à l'avenir de l'humanité, 
qui donc s'en souci encore ? La conscience de l'homme d'aujourd'hui est devenue une conscience 
intello-calculatrice exclusivement. 

Nous noterons que les rapports faisant état de la gestion du monde, que ces brillants 
cerveaux rentrent périodiquement, comme par exemple ceux de l'UNESCO, ne se limitent en 
général qu'à des chiffres, des bases de données et des graphiques. Jamais vous n'y trouverez des 
phrases mentionnant l'état de l'homme avec des mots humains, jamais vous n'y trouverez des 
paroles et des textes compréhensibles qui seraient, ne serait-ce qu'une fois, exempte de terme 
savant et technique. 

Le mondialisme, c'est précisément l'idolâtrie de l'art technocratique et bureaucratique. C'est 
l'adoration de l'ingénierie et de la technicité dans la gestion de l'homme et de sa vie. L'ère 
Antéchristique c'est la réduction de l'homme à un tas de données techniques, mesurables, 
quantifiables dont ont peu calculer la rentabilité journalière. C'est à cela que servent nos 
économistes, nos thérapeutes de l'industrie et nos banquiers. 

Et, c'est à cette tâche que s'attellent les Illuminati en ce moment, ils parviendront d'ici peu, à 
exercer un contrôle total de l'humanité et de l'homme grâce précisément, à la technologie que lui 
offre la Bête. L'ère Antéchristique est marquée spécifiquement par les actes que commettent ceux-
ci. Tout ce qui touche à l'aspect commercial est déjà marqué par le Sceau de l'Antéchrist, nous 
l'avons vu avec le code-barre, il ne reste par conséquent plus que l'homme. 

Les Illuminati en arrivent à parodier Dieu lui-même en cherchant à se faire Omniprésent 
dans notre vie de tous les jours. Il suffit pour s'en convaincre de regarder autour de nous, où que 
nous posions nos yeux, nous voyons dans les villes, dans les villages, sur le bord des routes et sans 
parler de la télévisions ; des publicités qui sans cessent nous rappellent que l'œil tout puissant 
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nous parlent et nous réclament d'avantage d'argent, d'être encore plus performant, plus beau, plus 
fort, d'être enfin, le plus soumis des êtres et le plus fidèle des serviteurs de la Bête. 

Même si certain affirme qu'il suffit de ne pas prêter attention aux messages publicitaires qui 
défilent sur le petit écran, il n'en est pas vrai que notre subconscient, lui, les enregistre dans leur 
totalité aussi bien l'image que le son. Nous ne savons donc pas y échapper et c'est bien cela qui est 
machiavélique. 

En ce qui concerne l'instruction de nos enfants, nous ne pouvons pas nous y soustraire, celle-
ci est obligatoire, idem pour l'éducation car il faut bien que quelqu'un s'occupe d'eux pendant 
que l'on part travailler. Finalement pendant toute la période cruciale de l'apprentissage de 
l'enfant, ceux-ci sont livrés à des mains étrangères qui elles-mêmes, ont été éduquer par le système 
Antéchristique, vos enfants ainsi que vous-mêmes ne pouvez donc plus y réchapper. 

Si nous prenons la peine d'observer les événements actuels, nous nous rendrons compte très 
vite que l'image et les impressions qu'elles procurent, jouent un rôle de plus en plus important 
dans l'éducation et la vie en générale. Les images et les manipulations de celle-ci sont devenues le 
vecteur de message pour les nouvelles générations, elles sont le symbole et l'archétype même d'une 
jeunesse qui n'a plus d'autre référence, que celle du héros du dernier film d'action Hollywoodien, 
ou du dernier groupe de music pop. Ces images qui le plus souvent détrônent l'ordre moral et 
prône une fausse liberté totale, ne sont pas non plus le fruit du hasard, le but que recherche les 
Illuminati à travers ses pratiques c'est de déstabiliser un système ancien qui montre encore une 
certaine résistance au Nouvel Ordre Mondial. En s'attaquant à la jeunesse, par des processus de 
dégénérescence divers et progressifs comme la drogue, le sexe et la violence, ils favorisent ainsi 
l'émergence d'un nouvel ordre qui sera plus sévère, plus contrôlé, mieux structurer et qui 
naturellement, permettra de mieux soumettre les peuples. Pour comprendre ce processus et son 
aboutissement, il faut évidemment se référer aux Protocoles de Sion dans lequel il est fait 
mention : 

‘‘ Par notre influence, l'exécution des lois des chrétiens est réduite au minimum. Le prestige des lois 
est sapé par les interprétations libérales que nous y avons introduites. Dans les causes et les 
questions de politique et de principe, les tribunaux décident, comme nous le leur prescrivons, 
voient les choses sous le jour sous lequel nous les leur présentons. Nous nous servons pour cela de 
l'intermédiaire de personnes avec lesquelles on croit que nous n'avons rien de commun, de 
l'opinion de journaux, d'autres moyens encore. Les sénateurs eux-mêmes et l'administration 
supérieure acceptent aveuglément nos conseils ’’` 
‘‘ Quand le temps sera venu pour nous de gouverner ouvertement, et de montrer les bienfaits de 
notre gouvernement, nous referons toutes les législations : nos lois seront brèves, claires, 
inébranlables, sans commentaires, si bien que chacun pourra bien les connaître. Le trait 
prédominant de ces lois, ce sera l'obéissance aux autorités, poussé à un degré grandiose. Alors tous 
les abus disparaîtront par suite de la responsabilité de tous jusqu'au dernier devant l'autorité 
supérieure du représentant du pouvoir. Les abus de pouvoir des fonctionnaires inférieurs seront 
punis si sévèrement que chacun perdra l'envie défaire l'essai de ses forces. Nous suivrons d'un œil 
inflexible chaque acte de l'administration, d'où dépend la marche de la machine 
gouvernementale, car la licence dans l'administration produit la licence universelle : tout cas 
d'illégalité ou d'abus sera puni d'une manière exemplaire ’’303 
Les nouveaux extraient des Protocoles que nous vous proposons indiquent clairement les 

objectifs que visent les Illuminati. Ils désirent réduire à néant les anciennes valeurs d'éducations 
pour ainsi mettre à la place un système entièrement dévoué à leur cause. Or, ces anciennes 
valeurs, ne sont pas exclusivement Chrétiennes, Juives ou Musulmanes, cet anéantissement, visent 
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toutes les religions et toutes les valeurs morales acquissent par les peuples de quelques confessions 
qu'ils soient. 

En voici un dernier extrait : 
‘‘ Le besoin du pain quotidien fait taire les chrétiens et en fait nos humbles serviteurs. Les agents 
pris parmi eux pour notre presse discuteront sur notre ordre ce qu'il nous sera peu commode de 
faire imprimer directement dans des documents officiels, et nous-mêmes pendant ce temps, 
profitant du bruit provoqué par ces discussions, nous prendrons les mesures qui nous sembleront 
utiles et nous les présenterons au public, comme un fait accompli. Personne n'aura l'audace de 
réclamer l'annulation de ce qui aura été décidé, d'autant plus qu'on le présentera comme un 
progrès. La presse d'ailleurs attirera aussitôt l'attention sur de nouvelles questions (nous avons, 
comme vous le savez, habitué les hommes à chercher toujours du nouveau). Quelques imbéciles, se 
croyant les instruments du sort, se jetteront sur ces nouvelles questions, sans comprendre qu'ils 
n'entendent rien à ce qu'ils veulent discuter. Les questions de la politique ne sont accessibles à 
personne, excepté à ceux qui l'ont créée, il y a déjà bien des siècles, et qui la dirigent. 
Par tout ceci vous verrez qu'en recherchant l'opinion de la foule, nous ne faisons que faciliter 
l'accomplissement de nos desseins, et vous pouvez remarquer que nous semblons rechercher 
l'approbation non de nos actes, mais de nos paroles prononcées en telle ou telle occasion. Nous 
proclamons constamment que dans toutes nos mesures nous prenons pour guide l'espoir uni à la 
certitude d'être utiles au bien de tous ’’304 
Beaucoup de journaux débattent effectivement de ce que doit être la liberté et l'ordre moral. 

Laissons-les à leurs débats intellectuellement débridés et creux. Le bon sens nous permet toutefois 
de faire nous-mêmes un constat, sur l'ensemble de ces discussions et autres thèses que l'on donne 
au mot liberté. Le premier constat nous conduit simplement à dire qu'en l'absence de moral, c'est 
la liberté qui se voit bafoué tous les jours, qu'en l'absence de pudeur, c'est la liberté que l'on 
assassine, quant à la liberté elle-même, celle-ci est chaque jour de plus en plus empiété par des lois 
dont nous ne soupçonnons même pas l'existence — et que la liberté que revendiquent les jeunes 
générations ne peut que les conduire là où souhaite les Illuminati c'est-à-dire tout droit en enfer. 

Cette prétendue liberté sans garde fou, n'est que l'émanation de l'ère Antéchristique 
proclamé par les Maîtres actuels de la planète. La liberté d'on rêve certain et continuellement 
annoncé par d'autres, n'est qu'une chimère. Le Nouvel Ordre Moral mis en place par le 
modernisme des technocrates, n'est en aucune manière instaurée pour favoriser l'éducation de 
l'homme et lui permettre une évolution salvatrice pour la vie et l'humanité, mais pour l'inciter à 
se laisser séduire par toutes les débauches et par tous les vices dont il serait porteur. 

Cette fabrication de l'incitation à la perversion, ne peut être que le fruit d'esprit hautement 
instruit aux connaissances de la psychologie de l'homme. C'est aussi la preuve que ce qui incite les 
Illuminati à agir de la sorte, ne peut être que d'inspiration Luciférienne. Seul des hommes ayant 
méticuleusement préparé ce programme de destruction de la conscience par une liberté pervertie, 
peuvent être à l'origine de cette humanité qui ne respect plus rien et cela ne saurait être attribué 
qu'au seul hasard. Derrière cette sombre dégénérescence appelée liberté, les Illuminati visent des 
objectifs bien précis à savoir, d'instaurer une nouvelle forme de société où le genre humain, serait 
uniformisé et dont les pensées seraient toutes orientées vers un seul but, servir l'ensemble de la 
masse pour enrichir une poignée d'homme qui leur promettrait à terme l'immortalité. Certes, 
l'enrichissement personnel resterait un objectif, le confort matériel en serait encore un autre, tout 
comme la sécurité également. Mais il s'agit ici des petits objectifs individuels qui n'affectent en 
rien celui des Maîtres. Il ne fera pas bon de vivre dans une telle société, si déjà aujourd'hui, nous 
craignons pour notre avenir, que faut-il penser de celui que nous réserve les Illuminati demain. Il 
est indéniable qu'ils suivent scrupuleusement un programme de destruction de tout ce qui fît nos 
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valeurs traditionnelles comme l'éducation familiale, le savoir-vivre, le travail, le respect d'autrui 
etc.. Que va-t-il en rester dans 10 ans ? 

Si on se réfère à un célèbre prophète en l'occurrence, Nostradamus, l'Antéchrist à de quoi 
nous faire trembler. Nostradamus parle de trois Antéchrists qui doivent émerger 
vraisemblablement l'un après l'autre : 

‘‘ "Parmi les nombreux hommes exilés vers les îles, il y en aura un qui naîtra avec deux dents dans 
la gorge. Les hommes mourront d'inanition si les arbres sont moissonnés. Le nouveau roi leur 
forgera une nouvelle constitution. ', (2,7) 
"L'enfant est né avec deux dents dans la gorge. Un jour il atterrit en Toscane avec des pierres 
mêlées à la pluie. Peu après, il n'y aura ni blé ni orge pour rafraîchir ceux qui tombent 
d'inanition. " (3,42) ’’ 
D'après les notions moyenâgeuses, l'Antéchrist a deux dents dans le cou. 
‘‘ "Le troisième Antéchrist sera bientôt écrasé. Sa guerre sanguinaire durera 27 années. Ceux qui 
ne lui sont pas attachés sont tués et les prisonniers sont exilés. L'humanité est un torse sanglant, 
l'eau est rouge de sang et la terre éclatée. " (8, 7 7) 
"Le chef au-dessus de Londres est désigné par l'Amérique. L'île écossaise est gouvernée par dessus la 
glace : ’’ 
Dans Eborac (York), on aura un Antéchrist tellement mauvais Qu'il est permis à ce dernier 
d'amener tout dans le chaos. " (10, 66) 
Mais commencera alors le grand règne de l'Antéchrist dans le territoire d'Attila et de Xerxès 
(Russie). 

- La postérité de Satan  
" [...] Je mettrai inimitié entre toi et la femme, entre ta postérité et sa postérité : celle-ci t'écrasera 
la tête, et tu lui blesseras le talon ". (Ge 3/15) 

- roi 
" [...] Les dix cornes, ce sont dix rois qui s'élèveront de ce royaume. Un autre s'élèvera après eux, il 
sera différent des premiers, et il abaissera trois rois. Il prononcera des paroles contre le Très-Haut, 
il opprimera les saints du Très Haut, et il espérera changer les temps et la loi ; et les saints seront 
livrés entre ses mains pendant un temps, des temps, et la moitié d'un temps. (Dan 7/24-25) 
- roi de Babylone  
La Bible mentionne plusieurs cas où le nom d'un homme, conformément à la volonté de 

DIEU modifie son nom. Ainsi, dans l'Ancien Testament le nom originel " Abram " devient " 
Abraham ", celui de " Jacob " se transforme en " Israël " et dans le Nouveau Testament " Saul de 
Tarse " devient " Paul ". Dans notre monde actuel, les exemples sont courants avec les noms 
d'emprunt de la plupart des artistes, membres du monde du show-business et autres pseudonymes 
(pen-name en anglais). Claude Vorilhon affirme que son nouveau nom est " Raël " puisqu'il se 
prétend être le dernier des prophètes, le Guide des guides de la 666e génération Adamique...  

− l'Antéchrist en son propre nom 
" [...] Je suis venu au nom de mon Père, et vous ne me recevez pas ; si un autre vient en son propre 
nom, vous le recevrez ". (Jean 5/43) 

− l'esprit Antéchrist du monde  
" [...] et tout esprit qui ne confesse pas Jésus n'est pas de Dieu, c'est celui de l'antéchrist, dont vous 
avez appris la venue, et qui maintenant est déjà dans le monde ". (1 Jean 4/3) 
les titres qui lui sont intrinsèquement donnés dans le Nouveau Testament sont : 

− le désolateur 
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" [...] C'est pourquoi, lorsque vous verrez l'abomination de la désolation, dont a parlé le prophète 
Daniel, établie en lieu saint, -que celui qui lit fasse attention ! — (Mt 24/15) 

− le séducteur 
" [...] Car plusieurs séducteurs sont entrés dans le monde, qui ne confessent point que Jésus-Christ 
est venu en chair. Celui qui est tel, c'est le séducteur et l'antéchrist ". (2 Jean 1/7) 

− l'homme du péché,  
− le fils de la perdition, 
− l'adversaire  
" [...] Que personne ne vous séduise d'aucune manière ; car il faut que l'apostasie soit arrivée 
auparavant, et qu'on ait vu paraître l'homme du péché, le fils de la perdition, l'adversaire qui 
s'élève au-dessus de tout ce qu'on appelle Dieu ou de ce qu'on adore, jusqu'à s'asseoir dans le 
temple de Dieu, se proclamant lui-même Dieu ". (2 Thess 2/3-4) 

− l'impie  
" [...] Et alors paraîtra l'impie, que le Seigneur Jésus détruira par le souffle de sa bouche, et qu'il 
anéantira par l'éclat de son avènement ". (2 Thess. 2/8) 

− un menteur  
" [...] Petits enfants, c'est la dernière heure, et comme vous avez appris qu'un antéchrist vient, il y 
a maintenant plusieurs antéchrists : par là nous connaissons que c'est la dernière heure. Qui est 
menteur, sinon celui qui nie que Jésus est le Christ ? Celui-là est l'antéchrist, qui nie le Père et le 
Fils ". (1 Jean 2/18 et 22) 
Tentative de définition selon différents auteurs bibliques de l'Ancien et du Nouveau 

Testaments : 

− apparaîtra comme un menteur 
− persécutera le peuple fidèle à DIEU 
− ne sera vaincu que par JESUS CHRIST lui-même au moment de son Avènement et de 

l'établissement de son royaume sur terre qui durera 1000 ans jusqu'à l'époque du 
deuxième et dernier jugement. 

− apparaîtra comme un hérétique qui niera Le Père et Le Fils 
− détruira les saints et les puissants 
− fera décapiter les chrétiens qui refuseront de prendre sa marque 
− prospérera 
− s'établira comme roi 
− sera à la tête de l'Empire Romain reconstitué 
− imposera sa volonté 
− se déclarera et s'exaltera comme étant DIEU 
− jouira d'une puissance militaire sans égal 
− imposera le culte de SATAN 
− accomplira des prodiges et des miracles 
− se présentera d'abord comme un homme de paix, Le Pacificateur Providentiel 
− sera considéré comme un sauveur 
− il lui sera donné un pouvoir de domination dictatoriale sur la planète entière 
− il lui sera donné un pouvoir de séduction au point de pouvoir tromper même les élus. 
− il lui sera donné une puissance surnaturelle. 
− il aura à son service le faux prophète qui le ressuscitera après avoir été atteint d'une 

blessure mortelle. 
− il ne confessera pas JESUS. 
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− il sortira du fond de l'abîme. 
− il sera le fils de perdition, l'Homme impie, l'Etre perdu, l'Homme du péché, l'Inique, 

l'Adversaire...  
− il sera plongé pour l'Eternité avec le faux prophète dans l'étang de feu et de soufre.  

Dans l'antiquité, des rois ont déjà eu le triste privilège d'apparaître comme des précurseurs 
Antéchristiques et parmi eux, le roi Antiochus IV Epiphane qui régna entre l'an 175 et l’an 164 
avant Jésus-Christ. Ayant conquis la ville de Jérusalem, il en profana le temple en l'an -171.  

Saddam Hussein : régnant à 100 km de la Babylone historique, avec un prénom et un nom 
totalisant 666 pour chacun d'entre eux, il rêve de devenir Nabuchodonosor II, le roi d'une 
Babylone reconstruite. Sa guerre de conquête sur le Koweït lui a valu d'être sanctionné par le 666e 
amendement de l'ONU en 1990. 

Uday Hussein : "digne" fils de son père, en plus cruel. Il a échappé à un attentat récemment. 
Assad de Syrie :. Sans véritable envergure internationale en dehors de sa politique de 

comploteur obscur, il n'en demeure pas moins une composante stratégique dans la mise en place 
des évènements qui provoqueront le besoin de faire appel à un homme de paix providentiel, le 
faux Prince de paix qui fera une alliance avec Israël, son ennemi héréditaire qu'il n'a jamais cessé 
de rêver d'écraser. 

Yasser Arafat : le leader de l'OLP qui s'était rangé du côté de S. Hussein au moment de la 
crise du Golfe, fondamentalement anti juif, a été considéré comme l'Antéchrist final avec son faux 
traité de paix avec Israël. Cependant la septaine de tribulations annoncées par Daniel semble avoir 
commencé récemment. 

Maitreya : adulé par les adeptes du New Age, il se positionne plutôt comme un leurre du 
Malin. Ses apparitions s'accompagnent de témoignages de miracles qui lui sont attribués. Ces 
miracles et autres prodiges mensongers sont mentionnés par les Ecritures. (2Th 2/9) 

Sun Myung Moon : Messie auto proclamé, financier avisé et opportuniste, sans scrupules, il 
est avant tout un blasphémateur mégalo capable de ruiner la vie spirituelle de milliers d'êtres 
humains. Il fait partie de la déferlante d'Antéchrists propre à la Fin des temps. 

William J. Clinton : la signature propre au président des USA donne 666 aussi bien en 
hébreu qu'en grec. Mais contrairement à ce qu'en dit le prophète Daniel, il ne peut être 
l'Antéchrist annoncé par les Ecritures car il a de l'attirance pour les femmes à moins que l'affaire 
Monica Lewinski soit de la pure intox dérivative, une stratégie comme une autre pour mieux 
noyer le poisson. 

Bill Gates : son charisme d'étudiant éternel aux poches apparemment vides, son ascension, 
son succès industriel, sa puissance de contrôle, sa fortune à croissance exponentielle, ses liens avec 
des groupes occultes auxquels il devrait renvoyer l'ascenseur en font un candidat rêvé. Cependant 
et conformément aux Ecritures, Bill Brother ne peut être qu'un atout supplémentaire et peut être 
stratégique pour l'arrivée de l'Anti Messie, un cyberpion sur l'échiquier Apocalyptique. Le trop 
fameux et coûteux Bug de l'An 2000 a été en fait programmé à l'échelon planétaire selon des 
processus occultes qui sont encore inconnus du grand public. 

Prince Charles : la pierre du destin ou oreiller de Jacob qui fût longtemps sous le trône du 
Royaume Uni avant d'être acheminée en Ecosse lui vaut de pouvoir prétendre au titre sur le plan 
religieux et politique. Cet homme froid aux allures trompeuses de gentleman farmer pacifique, 
profondément initié sur le plan satanique et agissant dans des cercles d'influence occulte adhère à 
la théorie d'une terre restaurée sur le plan écologique, répartie en bio secteurs où vivraient 500 
millions d'habitants. Mais où seraient donc recyclés ou comment seraient retranchés les autres 5.5 
milliards ? La question étant posée, la Bible nous en fournit prophétiquement la réponse chiffrée. 
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Une étude, publiée dans Science démontre que le taux de fusion -ou de fonte-des plates-
formes de glace en Antarctique, est beaucoup plus important que ce que l'état de la recherche ne 
le laissait entendre jusqu'à présent, du moins sur la ligne d'échouage. 

D'après les deux auteurs de l'étude, le Français Éric Rignot, chercheur du Jet Propulsion 
Laboratory de la NASA, et l'Américain Stanley Jacobs, du Lamont-Doherty Earth Observatory de 
l'Université de Columbia, chaque augmentation de température de 0,1oC de la mer peut élever le 
taux de fusion de la glace basale d'un mètre par an en moyenne. Soit une vitesse de fonte pouvant 
varier de 4 mètres par an jusqu'à 40 mètres, dans le cas du glacier de Pine Is land, le plus grand de 
l'Antarctique Ouest. 

« Ces chiffres sont totalement inattendus, comparés aux ordres de grandeur connus. Dans 
mes modèles, je prenais jusqu'à présent en compte une fonte de 40 centimètres en moyenne par 
an », témoigne ainsi Catherine Ritz, spécialiste de la modélisation de l'Antarctique au Laboratoire 
de glaciologie de Grenoble. 

 

Probables conséquences du réchauffement climatique, ces phénomènes n'en apportent 
cependant aucunement la preuve. « Cette approche est très intéressante. C'est la première fois 
qu'une corrélation précise est faite entre le réchauffement et la fonte des glaces », dit Benoît Le 
Grésis, du Laboratoire d'étude en géophysique et océanographie spatiale (CNRS-Toulouse), qui a 
déjà travaillé avec Éric Rignot.Par ailleurs, « cette étude vient confirmer les risques d'instabilité de 
l'Antarctique Ouest », souligne Catherine Ritz. En accroissant la vitesse de migration des blocs, le 
réchauffement contribue en effet à amincir les nappes de glace, ce qui a pour conséquence de faire 
reculer la ligne d'échouage. 

Toutefois, le docteur Keith Nicholls, océanographe du British Antarctic Survey, tout en 
saluant l'intérêt de ces travaux, ne cache pas son étonnement sur le niveau des chiffres obtenus. 
« Les mesures donnent des résultats beaucoup plus élevés que ceux que nous avons obtenus à 
partir de notre technique d'observation traditionnelle. Il faut donc vérifier si cette méthode est 
satisfaisante », déclare-t-il. 

Ces nouveaux résultats peuvent s'expliquer par le fait que les deux chercheurs ont mesuré le 
taux de fusion précisément au niveau de la ligne d'échouage, réputé comme l'endroit le moins 
froid des plates-formes de glace. Or les mesures antérieures n'étaient pas aussi précises, portant 
généralement sur l'ensemble des blocs. Ce résultat tient peut-être également à la méthode de 
mesure utilisée. Éric Rignot a eu recours à des images radar de satellite de l'Agence spatiale 
européenne qui permettent de distinguer les glaces continentales et celles qui flottent sur la mer. 
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Juan Carlos : doit sa réputation d'Antéchrist potentiel à sa généalogie et au fait qu'il était au 
pouvoir dans la dixième nation à être intégrée dans la Communauté Européenne d'où sortira 
l'Empire Romain antéchristique finalement reconstitué. 

Jacques Chirac : avec les initiales de Jésus Christ et un nom qui est déjà un code chiffré à lui 
seul, à la tête d'un pays d'où pourrait surgir un grand Monarque eschatologique Restaurateur et 
Prince de paix, sa politique sur le plan diplomatique peut constituer un élément d'accélération de 
la mise en place d'un des Plans concoctés par le Malin. 

Un menteur professionnel, barbare et aussi cynique que Milosevic prouve que cette liste est 
loin d'être exhaustive avec des mises à jour fréquemment renouvelées... 

Finalement, on n'a que l'embarras du choix, se choisir un Antéchrist est chose facile à notre 
époque. Nous pourrions aisément y ajouter des Ben Laden que cela ne changerait rien. Ce qui est 
réellement Antéchristique, c'est notre époque, notre société, nos systèmes de penser, notre 
culture, notre égocentrisme, notre éducation. Tout cela est la personnification et l'affirmation de 
notre moi profond face à la nature et à son créateur. 

La demeure de Satan est en nos cerveaux et son Antéchrist s'affirme par nos mots, nos 
pensées et nos actes. Des preuves il y en a autant que l'on veut : les actes de pédophilie, la traite 
des femmes destinées à la pornographie et à la prostitution. Les humains du plus jeune au plus 
vieux, ne représentent que des chiffres aussi bien pour les usines et les PDG que pour les réseaux 
criminels du monde. Il n'y a entre eux aucune différence et bien souvent ils se confondent et 
s'aiment. 

     

Harmaguédon 

Ce nom est bien connu de tous les lecteurs d'ouvrages de science-fiction, des stratèges 
militaires, des exégètes de l'histoire du Moyen-Orient et en particulier de la dernière guerre du 
Golfe, des ufologues... mais relativement peu dans le grand public tout du moins dans sa véritable 
dimension eschatologique : elle est en effet la dernière bataille de l'Histoire de l'humanité telle 
qu'on la connaît avec un grand " H " comme aurait dû l'être celle d'Hiroshima avec sa bombe " 
H ".  

Cette bataille viendra ponctuer la seconde moitié de la grande tribulation de l'Antéchrist :  
" [...] Car ce sont des esprits de démons, qui font des prodiges, et qui vont vers les rois de toute la 
terre, afin de les rassembler pour le combat du grand jour du Dieu Tout-Puissant …//… Ils les 
rassemblèrent dans le lieu appelé en hébreu Harmaguédon ". (Apoc. 16/14-16). 
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Ce nom "Harmaguédon"305 n'apparaît qu'une seule fois dans l'ensemble des Ecritures et 
possède plusieurs significations possibles comme "Montagne de la désolation, massacre opéré d'en 
haut"...  

Il s'agit d'une plaine située en Palestine, près du Mont Carmel, d'une superficie d'environ 35 
x 25 km, point de rencontre de différentes voies (terrestres ou maritimes) entre les continents 
Africain, Indo-Asiatique et Européen, ou de croisements stratégiques des routes reliant l'Orient et 
l'Occident, sans parler de l'importance des gisements pétrolifères particulièrement concentrés à 
proximité de ce point du globe ou du sous-sol extrêmement riche en minéraux rares.  

Ce sont d'ailleurs les pétrodollars 306 qui font la prospérité de la majeure partie des pays 
voisins et qui sont plus ou moins garants d'une stabilité relative même si l'on parle à raison d'une 
poudrière. Mais les économies opérées en Occident, l'utilisation de sources d'énergie nouvelles et 
l'épuisement de ces richesses fossiles réduiront les leaders arabes voisins, suite à une baisse 
accélérée du niveau de vie, à trouver un exutoire en menant une guerre de coalition Islamique dite 
" sainte " contre Israël, pour canaliser le mécontentement de leurs peuples et les risques de 
soulèvements révolutionnaires contre leur autorité souvent dictatoriale et féodale. Le boycott 
actuel se transformera en haine farouche contre le peuple d'Israël et l'appât d'un butin 
apparemment facile à gagner sera justifié par certains versets Coraniques on ne peut plus 
profondément antisémites. De nombreux Juifs continuent de venir, avec leurs biens et leurs 
capitaux, en Israël pour s'y installer, éveillant ainsi de nouvelles convoitises comme cela arriva à la 
veille de la seconde guerre mondiale en Allemagne, en Pologne... , puis en France... pendant la 
guerre ou de manière différente en Suisse comme notre actualité a fini par le dévoiler. 

Napoléon de passage sur le site d'Harmaguédon avait reconnu ce lieu comme étant le plus 
extraordinaire pour devenir un champ de bataille où se déroulera la mère de toutes les batailles 
dans laquelle 200 millions d'hommes se seront engagés. 

" […] Le nombre des cavaliers de l'armée était de deux myriades de myriades 307 : j'en entendis le 
nombre. (Apoc 9/16) soit 2 x 10.000 x 10.000. 
Le dernier conflit contre l'Irak, a rassemblé plus d'un demi-million de soldats en partie 

aéroportés sur la zone. Les Ecritures en annoncent donc 400 fois plus. 
Ce nombre est actuellement contesté car l'arme atomique permet de se dispenser de devoir 

amener tant de soldats sur un site. On peut penser qu'une guerre sainte et le fanatisme pourraient 
inciter à un tel nombre d'homme à venir guerroyer sur ce site stratégique.  

Aurait-on pu seulement imaginer que pour une simple histoire de ballon de cuir propulsé 
dans une cage, la liesse populaire provoquerait l'envahissement des Champs Elysées en l'espace de 
quelques heures par un million et demi de personnes dans la nuit du 12 au 13 juillet 1998. Puis 
par plus de 600.000 dans la journée suivante pour applaudir l'équipe de France et un peu moins 
le lendemain pour assister à un défilé… de troupes et de matériel militaire avec l'espoir insensé 
pour certains spectateurs, que l'équipe de France en ferait partie avant de bousculer quelque peu 
le protocole en participant à la Garden party du président Chirac à l'Elysée ! 

C'est aussi à cette période que 2 prophètes, les 2 témoins dont parle l'Apocalypse au chapitre 
11, tourmentent les habitants de la terre d'où les vrais chrétiens ont déjà été enlevés.  

                                                 
305 Vient d'un mot Armageddon (ar-mag-ed-dohn') Harmaguédon = "la montagne de Meguiddo". Dans ce chapitre de l'Apocalypse, 
la scène d'une lutte du bien et du mal suggère la plaine qui fut le lieu de deux grandes victoires : Barak contre les Cananéens, et 
Gédéon contre les Madianites ; et de deux grands désastres : la mort de Saül et Josias. De là, dans l'Apocalypse, lieu d'un grand 
massacre, scène de la terrible rétribution du mal. Le nom décomposé "Har-Magedon", signifie donc la colline (dont Har est la 
ville) de Meguiddo. (montagne(s), mont, Har, élévation, colline, montagne, région de collines ou de montagnes) et Meguiddo ou 
Meguiddon = "emplacement de troupes" (ancienne cité de Canaan attribuée à Manassé et située vers la plaine d'Esdraelon à 10 
km du Mont Carmel et 18 km de Nazareth). 
306 3/4 des réserves mondiales se trouvent localisées au Moyen-Orient mais il faut se souvenir par exemple, de l'ordre de la mise à 
feu de plus de 700 puits de pétrole Koweïtiens par Saddam Hussein en moins de 48 heures pendant la guerre du golfe. 
307 Autres traductions possibles : une multitude innombrable, un nombre illimité, des guerriers en très grand nombre 
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De la même façon que Satan avait particulièrement infesté la Palestine avec les Géants, 
progéniture de ses anges déchus pendant l'exode et au moment de la naissance de Jésus-Christ 
dont il connaissait la première venue sur notre terre, en se tenant dans l'ombre du roi Hérode, il 
sait que le retour de Jésus se fera à proximité de la ville de Jérusalem. Tout cela peut faire sourire 
le non-croyant mais, comme ce fut le cas en Novembre 96 dans le cas du mur des lamentations, la 
paix est-elle remise en question lorsque la porte d'un simple tunnel pour piétons est ouverte à 
proximité d'une ruine ou d'un reste de rempart à Paris, Pékin, Londres, Berlin ou toute autre 
cité ?... Jérusalem suscite, parmi bien d'autres et depuis des millénaires, l'histoire le prouvant, des 
conflits d'intérêts d'ordre planétaire et bientôt... "cosmique" ! Depuis le massacre d'innocents du 
temps d'Hérode, le " choc en retour " est prévisible, incontournable et attendu. Ce n'est que pure 
justice et ce " Jour ", au fil de notre actualité, est de plus en plus annoncé :  

" [...] En ce jour-là, je ferai de Jérusalem une pierre pesante pour tous les peuples ; Tous ceux qui 
la soulèveront seront meurtris ; Et toutes les nations de la terre s'assembleront contre elle ". (Zac. 
12/3).  
Il a fallu la folie meurtrière et antisémite d'un Hitler pour faire disparaître 6 millions de Juifs. 

Mais de façon inattendue, c'est aussi ce génocide qui a permis aux survivants de cette persécution, 
soit les 2/3 de voir renaître un Etat d'Israël en 1948 après presque 2000 ans de dispersion parmi 
les nations.  

Et 2/3 c'est aussi 2 : 3 = 0, 666 666 666...  
Saddam Hussein a orienté le tir de ses missiles, les " Scuds ", vers Jérusalem sans trop de 

dommages pour la ville mais il s'en est fallu de peu pour qu'il parvienne, avec Yasser Arafat à ses 
côtés, à convaincre le monde arabe de riposter contre les U.S.A., le " Grand Satan ", l'agresseur, 
l'Impie... qu'il affrontera une décennie plus tard sur un terrain de football au pays du " Petit Satan 
", la France. Grâce aux codes Bibliques, les dates et lieux de bombardements étaient connus de 
quelques érudits juifs.  

Pendant la guerre du Golfe, la classe dirigeante Koweïtienne, réfugiée en Arabie Saoudite, 
dans les " Sheraton " et autres palaces cinq étoiles, était plutôt préoccupée par la sauvegarde de son 
train de vie incroyablement fastueux, de ses capitaux et de son " or noir " que par la mise en place 
d'une guerre sainte contre les " infidèles ". Et même si l'on ne croit pas à l'existence de Satan, on 
doit cohabiter avec ceux qui y croient et cette " division " permet de toute façon au Prince de ce 
monde, de continuer son œuvre sachant que son temps est de plus en plus " compté ".  

Jérusalem, de toute façon, bénéficie d'un statut unique, sans cesse répétée au cours des 
Ecritures : 

" [...] Je n'arracherai cependant pas tout le royaume ; je laisserai une tribu à ton fils, à cause de 
David, mon serviteur, et à cause de Jérusalem, que j'ai choisie ". (1 Rois 11/13) 
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CHAPITRE XXI 

à l’ombre d’une conspiration 

Souvent présentée comme une monarchie pétrolière respectable, l'Arabie Saoudite est, pour 
qui s'y intéresse d'un peu plus près, bien loin de cette image médiatique. Contrairement aux idées 
reçues, le « pays de l'Or noir » est un des régimes les plus obscurantistes de la planète. Une 
gérontocratie mal en point, où les droits de l'homme sont bafoués dans le plus grand silence. 
C'est notamment ce qu'on peut apprendre à la lecture d'un ouvrage fort instructif, publié en 
1995, et au titre évocateur : « L'Arabie Séoudite, la dictature protégée ». 

Son auteur, Jean-Michel Foulquier, pseudonyme d'un diplomate français qui « a vécu 
plusieurs années entre Riyad et Djeddah », brosse un portrait sans concession du régime saoudien. 
Selon le représentant français, l'Arabie Saoudite est « le royaume des trois silences : ne pas parler, 
ne pas voir et ne pas entendre ». Trois préceptes qu'il est préférable de respecter pour qui veut 
éviter les ennuis… Une conspiration du silence que l'auteur brise, quitte à parler à visage couvert. 

Son réquisitoire par la famille Al-Saoud qu'il présente comme « une classe de privilégiés dont 
la puissance financière est considérable et le train de vie en général ostentatoire ». Le diplomate 
n'hésite pas à rétablir la vérité sur une dynastie princière gâtée par le pétrole et qui s'est accaparée 
les richesses du pays. Les sous-sols saoudiens, riches en pétrole, ont fait la fortune de la famille 
royale, avec au premier rang le roi Fahd, et derrière l'ensemble des membres de la dynastie Al-
Saoud. A titre d'exemple, « un jeune prince de rang moyen perçoit une indemnité mensuelle de 
base de 100.000 francs », précise l'auteur. Mais ce n'est rien à côté de la fortune amassée par les 
hauts dignitaires du régime. Du roi Fahd (20 milliards de dollars estimés en 1995) au prince 
Soltan (5 milliards de dollars estimés en 1995), en passant par le prince Al Walid Ben Tallal (20 
milliards de dollars en 2001 d'après le dernier classement du magazine " Forbes ")… Bref, selon 
notre auteur, l'Arabie Saoudite est devenue « une propriété de famille », non pas dirigée mais 
gérée par une caste aux privilèges exorbitants. 

L'Arabie Saoudite est aussi, selon l'auteur, le royaume de « l'Islam rétrograde ». Berceau de 
l'Islam, terre sacrée des Lieux Saints de la Mecque et de Médine, l'Arabie Saoudite est aussi le 
foyer de naissance du wahhabisme, une lecture rigoriste et stricte du Coran. Le pays est donc 
traversé par un fort courant conservateur, ayant une interprétation sévère de l'Islam. Ce qui effraie 
le plus le diplomate, c'est la sévérité et l'acharnement de la police religieuse, la « mouttawa'in ». A 
en croire l'auteur, cette police est devenue « la bête noire non seulement des expatriés mais 
également de nombreux Séoudiens ». Elle n'hésite pas à faire respecter, en usant de la force, les 
préceptes de la Charia dans la vie quotidienne. 

Mais, ce qui inquiète le plus notre diplomate, c'est la question des droits de l'homme. La 
liberté d'expression est muselée, la presse censurée, la liberté de réunion et d'association 
pratiquement interdite. L'auteur montre que les Saoudiens qui n'appartiennent pas au clan royal 
sont quasiment considérés comme des sujets du royaume, « dépourvus de droits ». Le diplomate 
va jusqu'à s'interroger sur la pratique de forme d'esclavage dans le royaume. Et d'y répondre par 
l'affirmative en citant le cas de la main d'œuvre étrangère soumise aux caprices des Saoudiens 
dans le cadre des relations de travail. Constatée en 1995, lors de la rédaction de l'ouvrage, la 
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situation des droits de l'homme n'a apparemment pas évoluée. Amnesty International s'inquiétait 
en mars 2001 de la violation systématique des droits de l'homme dans le pays : discrimination à 
l'égard des femmes, des travailleurs immigrés et des minorités religieuses, recours persistant à la 
torture et aux mauvais traitements. L'Arabie Saoudite figure en bonne place dans le rapport 
annuel d'Amnesty International… Quant aux droits de la femme, ils sont pratiquement 
inexistants dans le royaume wahhabite. Pour reprendre l'auteur, « la femme est empêchée 
d'être »… Bref, sur le plan intérieur, le diagnostic est sévère ! 

Sur le plan diplomatique : l'Arabie Saoudite est devenue, depuis la Guerre du Golfe en 1991, 
un « protectorat américain de fait ». « Les Etats-Unis sont omniprésents. Ils apportent à un roi 
affaibli la protection forte que celui-ci souhaite. Ils quadrillent le pays, au moins dans ses deux 
secteurs vitaux que sont le domaine pétrolier et l'armée ». L'opération " Tempête du désert ", 
dont la facture s'est élevée à 31 milliards de dollars pour Riyad, a permis à l'armée américaine de 
renforcer sa présence dans le royaume. D'y installer de nouvelles bases militaires et de décrocher 
des contrats de vente d'armes mirobolants. Cette forte implication américaine s'explique pour des 
raisons économiques (l'Arabie Saoudite est le premier producteur mondial de brut et détient le 
quart des réserves mondiales de pétrole) mais aussi géostratégiques (l'Arabie Saoudite est un pays 
essentiel dans le dispositif militaire américain au Moyen-Orient). Aujourd'hui encore, alors que 
Washington est engagé dans une riposte militaire sans précédent en Afghanistan, l'Arabie 
Saoudite sert de base arrière à l'US Air Force. Même si le régime est soucieux de ne pas froisser 
l'opinion arabo-musulmane, Riyad reste un allié traditionnel de Washington. La décennie 90 a 
permis aux Américains de s'installer durablement dans une région stratégique, située entre le 
Golfe persique et la mer Rouge. 

Tout ceci n'a rien de nouveau. Déjà lors de la guerre du Golf, les USA demandaient à leurs 
alliés de faire la guerre contre l'Irak sous prétexte de défendre, les soi disant démocratie du Golf. 
Tout le monde savait alors très bien qu'il n'y a pas de démocratie authentique dans cette région 
du monde. Il nous faut nous poser de nouveau cette question : Que défende au juste les 
Américains ? 

Nous avons déjà entendu de tout sur les attentats du 11 septembre 2001, y compris le pire. 
Ainsi, il n'est pas rare d'entendre dire que les services secrets Américains auraient provoqué cet 
attentat, ou qu'ils auraient laissé faire les terroristes. Certes, nous pourrions polémiquer longtemps 
sur cette affaire et cela ne nous dirait pas la vérité. Ce qui est certain, c'est le gouvernement et son 
président Bush Jr. savaient que de très lourdes menaces pesaient sur leur pays. A ces informations, 
nous pouvons constater qu’ils n’ont pris aucune mesure spéciale de sécurité et que l'espace aérien 
au-dessus des principales villes était libre de toutes surveillances. 

A quatre reprises au moins, le FBI n'a pas tenu compte de rapports internes, émis par ses 
bureaux nationaux, qui laissaient deviner le 11 septembre. Le scandale précipite la réforme du FBI 
et fait chanceler la tête de son nouveau directeur. 

Les bureaux régionaux du FBI de Phœnix (Arizona), Minneapolis (Minnesota), Oklahoma 
City (Oklahoma) et Chicago (Illinois) avaient alerté le quartier général de Washington d'une bien 
curieuse déferlante de ressortissants du Moyen-Orient dans les écoles de pilotage. Pour ne pas 
avoir pris en compte ces alertes, le FBI est aujourd'hui sur le grill des deux Chambres. 

Phœnix. Le mémorandum qui mit le feu au poudre a été transmis le 10 juillet 2001 par un 
des vétérans de la lutte antiterrorisme en Arizona, l'agent Kenneth Williams, du FBI-Phoenix. 
Tout en se référant dès la première ligne à Ben Laden, le document de 5 pages révèle que 
plusieurs personnes originaires du Moyen-Orient suivaient des cours de pilotage en Arizona et 
qu'il y avait peut être une action concertée des milieux islamistes pour infiltrer l'aviation 
américaine et sa sécurité. L'agent était particulièrement préoccupé par les relations entre ces 
étudiants et le groupe du Cheik Omar Bakri Mohammed, lequel avait suggéré dans une fatwa que 
les aéroports américains seraient une cible légitime. De plus, ce même mémo identifiait un 
musulman en communication téléphonique directe avec l'un des bras droits de Ben Laden, Abu 
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Zubaydah, chef présumé des opérations du 11 septembre et qui sera arrêté au Pakistan en mars 
2002. Le mémo relie plusieurs des étudiants à Al-Muhajiroun, groupe islamiste basé à Londres 
dont le leader, Omar Bakri Fostok, a ouvertement encouragé les appels de Ben Laden pour une 
guerre sainte contre les Etats-Unis. 

Reçu à Washington et étudié fin juillet, le mémo n'a pas donné lieu à une quelconque suite, 
bien qu'il recommande d'enquêter sur les demandes de visas remplis par ces curieux élèves 
fréquentant les écoles d'aviation. Le FBI-Washington avait-il mieux à faire ? En fait, les agents qui 
ont traité ce message disent qu'ils étaient mobilisés par d'autres priorités tel qu'un attentat déjoué 
en France et la chasse à l'un des suspects de l'attentat contre le USS Cole à Aden en octobre 
2000… 

‘‘ Je pense que le mémo de Phœnix va devenir l'un des documents les plus importants dans notre 
discussion nationale sur le fait de savoir si nous avons fait assez pour protéger l'Amérique des 
attaques du 11 septembre, déclare désormais le sénateur démocrate Richard Durbin.  ’’ 
Pourquoi ? D'une part, parce que ce mémo n'est pas remonté au sein de la hiérarchie du FBI 

avant le 11 septembre. Ensuite, parce qu'après le 11 septembre et bien qu'il ait à livrer un briefing 
quotidien au président George Bush, jamais le directeur du FBI ne l'a évoqué dans l'enceinte de la 
Maison-Blanche. C'est l'Associated Press qui révélera ce document ce 4 mai… provoquant la 
révélation de bien d'autres ratages du FBI, dont le sous-comité conjoint sur le renseignement du 
Congrès et du Sénat américain aura à débattre dès mardi prochain. Et ce pourrait être le début 
d'un grand déballage. Car cinq mois après le mémo de juillet, le 6 décembre, un autre agent du 
FBI-Phoenix, Hauswirth, s'est insurgé contre le mauvais traitement réservé aux enquêtes 
antiterroristes.  

Minnesota. Des quatre coins des Etats-Unis, d'autres messages d'alertes ignorés par 
Washington commencent à remonter à la surface. Ainsi, dans le Minnesota : on se rappellera que 
le 16 août 2001, des agents du Minnesota ont brièvement arrêté le Français Zacarias Moussaoui, 
après qu'un instructeur de l'école d'aviation d'Eagan se fut alerté de son souhait de conduire des 
avions commerciaux. Après le 11 septembre, Moussaoui est devenu l'un des principaux inculpés 
liés aux attentats. 

Mais si, en août, l'école a remercié le FBI pour sa diligence, encore faut-il admettre 
aujourd'hui qu'aucune suite n'a été donnée par Washington à l'arrestation temporaire de 
Moussaoui. Colleen Rowley, juriste du FBI-Minneapolis, vient de s'en plaindre dans une lettre de 
13 pages adressée au Congrès américain où elle révèle non seulement l'inertie du FBI, mais 
également la réprimande reçue par ses agents de Minneapolis lorsque, faute de support du FBI-
Washington, ils ont osé contacter en ligne directe la CIA. Mme Rowley parle de barrage dressé 
par les officiels dans cette enquête, épingle un agent de supervision basé à Washington qui aurait 
constamment, presque délibérément, torpillé l'enquête de Minneapolis sur Moussaoui. Le FBI a 
déclaré ce mercredi qu'il ouvrirait une enquête interne à ce sujet, mais s'est fait dribbler par le 
Congrès : Mme Rowley a été entendue dès ce mercredi par le staff administratif du comité 
parlementaire enquêtant sur les manquements du FBI.  

Oklahoma City. Les attaques venues de Phœnix et de Minneapolis ont poussé ce mercredi le 
directeur du FBI à dénoncer lui-même les occasions manquées des fédéraux. Il a évoqué une 
troisième occasion manquée, un mémo du 18 mai 1998 signé par le chef-pilote du FBI basé à 
Oklahoma City. Ce mémo fait état d'un grand nombre de citoyens du Moyen-Orient suivant des 
cours de pilotage en Oklahoma. L'auteur du mémo pensait en fait à l'usage d'avions légers pour 
disséminer des agents chimiques ou biologiques. Soit : toujours est-il que le mémo n'a pas dépassé 
le stade de l'agent superviseur d'Oklahoma City. 

Chicago. Le coup de grâce pourrait être donné à Chicago dans cette nuit de jeudi à 
vendredi : c'est là qu'un autre special agent du FBI, Robert G. Wright, du FBI-Chicago, doit 
donner une conférence de presse sur la négligence et l'obstruction réalisée par des agents 
superviseurs du FBI. Le contenu de ses de ses révélations ne nous est pas connu. 
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Bob Mueller est arrivé à la tête du FBI le 4 septembre 2001, jour J-7, et cet ex-Marine peut 
difficilement assumer les fautes passées. C'est pourtant sa tête qui risque de rouler, malgré le 
support que lui a adressé l'Attorney général John Ashcroft, répétant que cet homme, croulant sous 
les décorations militaires, était « the right man for the job ». 

Son principal tort : avoir d'abord nié que les rapports « oubliés » du FBI aient pu en quoi 
que ce soit aider à éviter le 11 septembre, puis, du bout des lèvres, admettre que peut-être, oui, si 
on avait mis toutes les pièces du puzzle ensemble… 

Est-ce une bouée de secours ? En tout cas, la réaction de Mueller fut d'annoncer ce mercredi 
une réforme du FBI. Ses deux priorités : la lutte contre l'espionnage et le terrorisme. Ce qui 
suppose que le FBI devienne une agence de renseignement à part entière, dans un Etat qui en 
compte déjà pas moins de 52. Le défi est important : passer de l'enquête judiciaire à la prévention 
du terrorisme représente pour les 17.000 employés fédéraux une révolution. 11.400 agents de 
terrain, employés dans les bureaux nationaux, le QG de Washington ou les ambassades, vont 
bientôt être fixés sur leur sort : 2.400 d'entre eux, pour la plupart engagés jusqu'à ce jour dans la 
lutte antidrogue, vont être affectés à l'antiterrorisme. Nancy Savage, présidente de l'association 
professionnelle des agents du FBI, note que cette désertion du champ de la lutte antidrogue sera 
probablement condamnée par les services de police locaux et nationaux…  

Mueller créera aussi un « Bureau du renseignement » dirigé par un ex-agent de la CIA, et qui 
aura pour mission d'analyser les données entrant au FBI. C'est par ce biais que le FBI fera sa 
révolution culturelle, entrant de plein pied dans le monde de l'intelligence. Cela prendra du 
temps à l'automne dernier, le Congrès avait approuvé le recrutement par le FBI de 108 analystes. 
Or ils ne seront opérationnels qu'au terme de l'été. Mueller souhaite rassembler une équipe de 
682 analystes qui ne seront au mieux réunis que pour 2004. 

Le FBI n'est-il pas en train de surréagir ? Le sénateur républicain Charles Grassley, de l'Iowa, 
généralement critique à l'égard des fédéraux, semble considérer que 2.400 agents affectés à 
l'antiterrorisme, ce n'est pas assez. Une réforme, en tout cas, sera applaudie : elle vise à dispenser 
les équipes locales du FBI de l'autorisation de Washington pour ouvrir un dossier antiterroriste et 
poser avec l'accord des juges des actes judiciaires tels que mandats et écoutes. 

En dehors des erreurs commises par les services secrets, qu'elle est la signification profonde 
de ces attentats et que veulent les terroristes ? Nous pourrions trouver une foule de raisons, les 
USA ont suffisamment d'ennemis sur terre, ils représentent l'opulence, le mépris, l'impérialisme 
et l'arrogance où qu'ils aillent. Les deux tours du WTC représentent à elles seules les deux barres 
du "S" de dollar $. Cela suffit-il à tout expliquer ? Non certainement pas, pour comprendre, il 
faut chercher du côté Musulman et en particulier les fondamentalistes de l'Islam. 

C’est à partir de 610 après J.-C. que furent jetées les bases de la troisième religion 
abrahamique, lorsque le jeune Muhammad, issu d’une tribu bédouine arabe — les Kuraïch, 
installée dans le Hijaz (actuelle Arabie Séoudite) — déclara avoir reçu, par le truchement de l’ange 
Gabriel, la révélation de la parole de Dieu sous forme de versets réunis en chapitres ou 
« sourates ». Illettré, Mahomet aurait transmis oralement les sourates à ses disciples et c’est bien 
plus tard qu’elles allaient être définitivement rassemblées, après maintes polémiques, dans un livre 
unique : l’actuel Coran. 

Au départ, le message du nouveau prophète était essentiellement spirituel et caritatif, mais 
l’audience de Mahomet, qui prêchait le retour à la vieille religion abrahamique, restait limitée et 
sa prédication suscita très vite contre lui de violentes réactions de refus de la part des habitants de 
La Mecque, dont il était natif. Accompagné d’une poignée d’adeptes, l’ » Envoyé » (El-Nabi) dut 
alors quitter La Mecque pour Médine (Yatrib), afin d’y effectuer un repli stratégique et d’y établir 
la première société islamique armée qui devait lui permettre de reconquérir plus tard sa ville 
natale. Cette première étape, nommée l’Hégire (Hijra en arabe) et qui n’est autre que le début du 
calendrier et de l’ère islamiques, est fondamentale car elle permet de comprendre la nature 
conquérante de l’Islam. C’est d’ailleurs en référence à l’événement fondateur de l’Hégire qu’un 
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groupe islamiste égyptien ultra radical, à l’origine de l’assassinat de Anouar El-Sadate en 1981, a 
choisi de se nommer « Excommunication et Hégire » (el-Takfir wa’l-Hijra). Takfir, le fait de 
dénoncer l’apostat, veut dire la condamnation formelle de la société et du régime non-musulman 
existant — anathémisation inaugurée par Mahomet dans sa lutte contre le polythéisme en Arabie 
— tandis que Hijra, « qui évoque la migration du Prophète de La Mecque païenne pour fonder sa 
propre société islamique et sa propre administration à Médine, veut dire que les vrais musulmans 
s’en vont de la société existante — non pas, naturellement, dans un sens (uniquement) territorial 
— afin d’en créer une nouvelle qui soit vraiment islamique. Cette doctrine islamique de la 
révolution s’est montrée extraordinairement puissante », remarque Bernard Lewis. Loin d’être des 
« hérétiques » ou des extrémistes coupables d’édulcorer le message coranique, les Islamistes 
trouvent en effet dans la vie de leur Prophète une formidable source de légitimation activiste. 
Ainsi, lorsqu’ils sont persécutés dans leur pays, comme c’est le cas en Tunisie, en Egypte ou en 
Algérie, et qu’ils doivent trouver refuge dans les démocraties occidentales « impies » (Etats-Unis, 
Grande-Bretagne, Suède, Allemagne, France, Italie), les Islamistes réalisent à leur tour l’Hijra. 

Initialement, le « Beau-Modèle » aurait voulu réconcilier les populations hétérogènes de 
Médine : Juifs, Polythéistes et Musulmans, pour établir au milieu d’eux la première société 
musulmane et créer un front œcuménique uni contre l’ennemi extérieur commun de la Mecque. 
Pour y parvenir, Mahomet avait conçu un statut qui avait été accepté par tous : « le règlement de 
la communauté de Médine », précieux document qui nous fut conservé par Ibn Hisam (décédé en 
813), célèbre biographe du Prophète. Selon ce règlement, la communauté politique islamique 
(Oumma), composée de tous les habitants de Médine, Musulmans, Juifs, Chrétiens et Païens, 
était dirigée par Mahomet, représentant d’Allah, et était unie contre les « agresseurs » mécquois. 
Toutes les religions représentées à Médine et soumises à l’autorité supérieure du « Beau-Modèle » 
devaient initialement être respectées et tous les citoyens, mis à part Mahomet, étaient égaux en 
droits. Mais dès que le Prophète fut en mesure de reconquérir La Mecque, nouvelle Ville Sainte 
de l’Islam, sans devoir recourir à la collaboration militaire des tribus païennes et judéo-
chrétiennes, il cessa de respecter la liberté religieuse des différentes communautés qu’il avait voulu 
rallier initialement. L’ » Envoyé d’Allah », qui avait longtemps misé sur l’islamisation des Juifs 
médinois, considérés au départ comme des monothéistes authentiques, accusa désormais ces 
derniers de « trahir le message de la Thora », théoriquement annonciateur de l’Islam, et les somma 
d’adhérer à la nouvelle religion. Revirement qui est d’ailleurs comparable à celui de nos Islamistes 
actuels qui, après avoir bénéficié de la liberté d’expression et de l’hospitalité européenne que leurs 
pays d’origine ne leur accordent pas (Khomeyni, Ghannoucci, Ali Saleh, Moussa Kraouche etc.), 
redoublent de haine contre l’Occident qui demeure pour eux le pays de l’ » impiété » et du 
colonialisme. C’est pour ces mêmes raisons que l’on a vu, en août 1998, les Talibans afghans, qui 
doivent pourtant leurs succès militaires aux services secrets séoudiens, pakistanais et surtout 
américains (CIA, DIA), se retourner violemment contre Washington et donner asile au pire 
ennemi des Américains, Oussama Bin Laden. Car le musulman strict n’est jamais redevable 
envers des “Infidèles”. Mahomet et ses disciples sommèrent donc une fois pour toutes la très forte 
diaspora juive de Médine d’adhérer à l’islam. Mais les Juifs refusant de reconnaître la nouvelle 
révélation, le Prophète et ses nouveaux adeptes, les Ansar, leur déclarèrent la guerre, comme ils la 
déclareront aux Païens et aux Chrétiens récalcitrants. Les Chrétiens et les Juifs acceptant de se 
soumettre furent relégués au statut de citoyens de seconde zone (dhimmis). Les Païens qui 
refusèrent de se convertir furent quant à eux passés au sabre. Ainsi, entre 622 et 632, toute 
l’Arabie devint islamique grâce à la « guerre sainte », le jihad. L’Islam apparut donc au départ 
comme une doctrine unificatrice à caractère politique qui permit de fonder une nation arabe 
homogène, donc plus forte. 

A partir de 634, on assiste à la seconde étape de l’expansion de l’islam, hors d’Arabie cette 
fois. Dès 634 en effet, les combattants d’Allah remportent des victoires sur les Perses, et dès 636 
ils commencent à conquérir les régions araméenne, égyptienne et berbère de l’Empire byzantin. 
Les successeurs du Prophète, appelés « Califes Rachidoun » (bien guidés), pour ce qui concerne les 
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quatre premiers — Abu Baker, Omar, Othman et Ali -, deviennent les chefs d’un empire 
musulman s’étendant, dès 711 après Jésus-Christ, de l’Inde à l’Espagne. Le Calife (de l’arabe 
khulafa, succession) est à la fois « Pape », chef de la Oumma universelle, élu par Dieu, et 
« Empereur », à la tête de l’empire musulman. En fondant leur prosélytisme sur la guerre et en 
appelant de leurs vœux la constitution d’un empire musulman englobant toutes les nations, 
entreprise entamée par Mahomet lui-même, les Islamistes radicaux sont par conséquent de 
fervents et fidèles imitateurs du Prophète et des Califes « bien guidés ». Souvent accusés d’être des 
fanatiques, ils n’ont pas inventé un Islam violent et théocratique. Ils ne sont autres que des 
Musulmans orthodoxes (qui suivent la « voie droite ») désirant redécouvrir et appliquer la loi 
islamique (Charià), telle qu’elle était en vigueur dans le monde musulman jusqu’au XIXe siècle, 
avant l’affaiblissement de la Sublime Porte et l’arrivée des Européens en Orient et au Maghreb. 308 

Soi-disant alliée de l’Europe occidentale, l'Arabie Séoudite a contribué à développer les 
mouvements islamistes sunnites, tant pour contrer les Islamistes chiites « hérétiques » de Téhéran 
que pour dissoudre le nationalisme arabe socialisant, encouragé par les Soviétiques. L’Arabie 
Séoudite était résolument opposée au courant nationaliste arabe socialisant car elle craignait de 
devoir partager avec les autres pays arabes le pactole pétrolier fourni par les plus grands gisements 
du Moyen-Orient. C’est en partie pour cette raison que la monarchie séoudienne proclama et 
finança le projet islamique d’unité de tous les musulmans, entreprise qui avait l’avantage de 
contrer doctrinalement et géopolitiquement le nationalisme arabe sans pour autant pouvoir être 
réalisée dans l’immédiat, l’Arabie conservant pendant ce temps le leadership au sein du monde 
arabo-islamique grâce à sa suprématie pétrolière et à son rôle de gardienne des Lieux-Saints. « Les 
Islamistes, écrit Yves Lacoste, doivent une grande partie de l'influence qu'ils exercent dans 
l'ensemble des pays musulmans aux moyens financiers que leur donne la dynastie saoudienne 
depuis l'époque où il lui importait de contrer les thèses nassériennes de l'unité arabe par 
l'exaltation d'un projet plus flou et plus lointain, donc moins dangereux, celui de l'unification de 
tous les Musulmans. D’où le financement par l’Arabie Saoudite des mouvements 
fondamentalistes (...) aide, amorcée dans les années 70 (...) avec l’aval des Etats-Unis pour lesquels 
il s’agissait d’un antidote à la subversion communiste »309.  

En Egypte, pays particulièrement marqué par l'Islamisme depuis la création à Ismaïlia de 
l'association des Frères musulmans, le rôle fondamental des Séoudiens dans le développement de 
l'Islamisme radical se fit sentir dès les années 70, date à laquelle Anouar al-Sadate, ancien Frère-
Musulman, arrive au pouvoir et entame les premières négociations avec les Islamistes et les 
Séoudiens. Réfugiés en Arabie-Séoudite pendant l'épopée nassérienne, les Frères musulmans 
égyptiens reviennent alors des pays du Golfe armés de pétrodollars qui leur serviront à renforcer 
leur influence dans la société égyptienne. A la fin de l'épopée nassérienne correspondra donc la 
montée de l'islamisme en Egypte — au Moyen-Orient en général — et, partant, un renforcement 
du poids politico-idéologique de l'Arabie séoudite dans cette partie du monde au détriment de 
l'Egypte, jadis centre de gravité du monde arabe. 

C'est également dans les années 70 que les prix des hydrocarbures augmenteront, suite à la 
guerre d'octobre 1973. Une hausse du cours du brut qui ne sera pas uniquement provoquée par 
les pays arabes producteurs de pétrole mais également par les sociétés pétrolières américaines. Ceci 
aura pour conséquence l'enrichissement considérable des pays musulmans producteurs de pétrole, 
notamment l'Arabie séoudite — dont les revenus annuels sont passés entre 1973 et 1978 de 4.35 
à 36 milliards de dollars — qui investira une grande partie de ses rentes dans la promotion de 
l'islam hanbalite et wahhabite, celui dont s'inspirent les Islamistes sunnites.  

Disposant d'une rente pétrolière considérable, les Saoudiens et les pétro-Etats du Golfe 
utiliseront l'aide aux pays en voie de développement pour favoriser l'expansion de l'islam 

                                                 
308 Extrait de Islamisme et Etats-Unis, une alliance contre l'Europe, Alexandre del Valle, éditions l'Age d'Homme, 1998) 
309 Yves Lacoste-SY, Dictionnaire géopolitique des Etats, p 54. 
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fondamentaliste dans le monde arabo-musulman. « Jusqu'au début des années 70, écrit Ihab El 
Sherif, il n'existait qu'un seul fonds arabe fournissant aux PVD des prêts à faible taux d'intérêts. En 
1978, il en existe sept et leurs ressources totales ont été multipliées par dix pour atteindre 25 milliards 
de dollars. Evidemment, l'aide destinée à ces pays est liée à certaines clauses »310. Indépendamment 
même du financement direct que le royaume séoudien apportera aux mouvements de l'islam 
radical, le lit de l'islamisme sera par conséquent préparé dans un premier temps par la promotion 
d'un islam fondamentaliste dont l'introduction au sein des législations des Etats musulmans sera 
la condition sine qua non de l'aide au développement.  

« Depuis le début des années 70, explique Olivier Carré, le monde connaît un vaste mouvement 
de reflux islamique en matière de code de la famille, mais aussi en matière pénale et criminelle et 
même économique et financière. Ce reflux est orchestré par les congrès et conférences présidés par 
l'Arabie séoudite. Ainsi la constitution islamique de 1979 insiste sur la restauration du droit 
musulman dans la pratique judiciaire : les peines corporelles du talion sont à rétablir (...) peine de 
mort, flagellation, lapidation, amputation (...) Les délits et crimes visés sont l'apostasie de l'islam 
(conversion publique à une religion, adoption publique de l'athéisme et du marxisme), adultère, 
pour le non-marié... » 311 . Pour Roger Garaudy, également, farouche adversaire du régime 
séoudien malgré sa conversion à l'islam, l'Arabie Saoudite deviendra donc, à partir des années 
70,<312 et masquera sa « vassalité » et sa soumission vis-à-vis des Etats-Unis, par une défense 
« ostentatoire » de l'Islam orthodoxe et ultra-rigoriste. »  
Garaudy dénombre plusieurs canaux d'influence séoudienne : « Il y a d'abord la désignation 

et l'envoi (...) d'un grand nombre d'Imams, pour diriger des mosquées. Ils peuvent être de 
diverses nationalités pourvu qu'ils soient coulés dans le moule saoudien du dogmatisme, du 
littéralisme et de l'obscurantisme ». Il y a aussi les livres et brochures hanbalites financés par les 
Séoudiens « qui reflètent et perpétuent cet enfermement »5. Il s'agit principalement des écrits de 
Ibn Taiymiyya, référence prioritaire commune des Wahhabites et des Islamistes activistes. 

Mais les séoudiens ne se contenteront pas de financer la réislamisation du monde arabe dans 
le cadre de l'aide publique. L'Arabie Séoudite, soi-disant amie de l'Occident, financera aussi, 
jusqu'à la guerre du Golfe, la quasi totalité des mouvements islamistes radicaux. Ils alimenteront 
« sans d'abord en mesurer la portée, les mouvements islamistes révolutionnaires inspirés par Sayed 
Qutb, et favoriseront leur développement »313, estime pour sa part Gilles Kepel.  

Depuis les années 70, le rôle de l'Arabie Saoudite dans le développement de l'Islamisme 
international est par conséquent considérable. La quasi totalité des réseaux islamistes implantés au 
Proche-Orient (y compris le Hamas palestinien, et le Gamaà égyptien), en Afrique et en 
Occident, furent ainsi financés par l'Arabie Saoudite ainsi que par le biais des institutions 
islamiques internationales qu’elle contrôle : l’Organisation de la Conférence Islamique, créée en 
1970 (OCI) ; la Ligue islamique mondiale (ONG aux objectifs culturels et missionnaires créée en 
1962) ; et surtout les holding et banques séoudiennes tels les groupes Fayçal Islamic Bank, Dar al-
Mal, Dellah al-Baraka...etc.  

En Afrique et aux Caraïbes, explique Luiza Toscane, « l’Arabie Saoudite, premier Etat 
intégriste musulman, (...) inonda ces mouvements [islamistes] »314 . La quasi totalité des 
organisations islamiques et islamistes (la différence entre les deux étant d’ailleurs difficile à établir) 
de la Caraïbe, du cône sud américain et des Comores sont, par exemple, toutes liées à la Wamy 
(World Assembly of Muslim Youth) d’Arabie Saoudite. Quant aux professeurs, stages et 
rencontres effectuées partout dans le monde, ils sont la plupart du temps pourvus et organisés par 
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le Dar ul-Ifta, ou département des affaires religieuses du Royaume (séoudien), dirigé par 
Abdulaziz Baz. 

Le FIS lui-même ne fut pas le dernier à bénéficier de l'aide massive de l'Arabie Saoudite. Le 
chef politique du mouvement algérien, Abassi Madani, rendait visite aux pays du Golfe à chaque 
épreuve politique, et il en rapportait des chèques libellés en millions de dollars. Ces subventions 
étaient à l'origine de l'équipement électronique qui permit notamment au FIS d'analyser les 
résultats électoraux avant les autorités algérienne, de disposer d'une flotte de véhicules pour 
transporter ses troupes aux endroits stratégiques et d’acheter des armes en Allemagne de l’Est. 

Au Soudan, en Afghanistan, en Algérie, on peut remarquer que Séoudiens et Américains 
n'ont cessé d'oeuvrer en parfaite coordination. Les pétrodollars du Golfe, et les armements 
ultramodernes fournis par la CIA (un millier de missiles Stinger), destinés, au départ, à la lutte 
contre les autorités pro-soviétiques de Kaboul, ont été réinvestis — par l'internationale islamiste, 
après le retrait des troupes soviétiques d'Afghanistan — au Soudan, où les Moudjahidîn afghans 
ont favorisé, en 1989, l'arrivée du pouvoir islamiste de Hassan-El-Tourabi et El-Bechir. Mais 
après la chute du Rideau de fer, et surtout suite aux événements de la guerre du Golfe, l'aide 
saoudienne aux mouvements islamistes diminua assez significativement, la plupart des Islamistes 
joué la carte de Saddam Hussein et fustigé la position pro-occidentale de l'Arabie Saoudite.  

Mais il serait un peu trop hâtif d'affirmer, comme cela est courant depuis les quatre dernières 
années, que le « robinet séoudien » a été définitivement fermé aux Islamistes depuis la guerre du 
Golfe, afin de punir ces derniers d'avoir soutenu Saddam Hussein. Il ne faut pas oublier que la 
stabilité intérieure de la monarchie séoudienne repose sur l'alliance entre l'établissement religieux 
wahhabite (représenté actuellement par le Cheikh Ibn-Baz), et la dynastie des Séoud. Or « le 
maintien de cette alliance exige des concessions réciproques des deux parties. L'établissement 
religieux a déjà fait ses concessions en tolérant le rapprochement poussé entre le régime et 
l'Occident, et en acceptant la nature royale du régime. En contre partie, il est logique de croire 
que l'autorité religieuse n'est pas prête à accepter de rompre le financement destiné aux 
mouvements islamistes proches d'elle, notamment en Egypte, où certains islamistes maintiennent 
de solides rapports avec les dignitaires religieux saoudiens depuis l'époque nassérienne »8. Olivier 
Roy a parfaitement mis en évidence la spécificité et la relative autonomie diplomatique de 
l'autorité wahhabite suprême vis-à-vis du pouvoir séoudien, affirmant que le Cheikh Ibn Baz 
dispose de « ses propres réseaux ». Aussi, les financiers et hommes d'affaire séoudiens possédant 
des fortunes colossales peuvent continuer à financer tel ou tel mouvement islamiste en dehors de 
tout contrôle éventuel du régime séoudien. Le banquier séoudien Oussama Ben-Laden, pour ne 
citer qu'un exemple, est actuellement considéré comme l'un des plus grands financiers des 
Islamistes en Egypte. Si l'aide saoudienne aux mouvements islamistes a réellement baissé, il ne 
s'agit donc probablement que de l'aide publique officielle. On comprend mieux dès lors la 
pertinence de la remarque d'Olivier Roy : « Si le président Moubarak accuse tellement fort les 
Iraniens d'être derrière les mouvements intégristes en Egypte, c'est parce qu'il n'ose pas dénoncer 
l'argent saoudien » . On peut également appliquer cette remarque aux Etats-Unis qui dénoncent 
avec tant de véhémence la subversion et le terrorisme iranien alors qu’ils savent pertinemment que 
les Séoudiens détiennent une part de responsabilité bien plus élevée que les Iraniens dans la 
promotion de l’islamisme sunnite.  

Dans leur entreprise de conquête du monde, les Islamistes rendent grâce au Très Haut 
d'avoir permis à des millions de Musulmans non-européens de venir s'installer dans les Pays 
industrialisés d'Europe. Car ce qui, au départ, apparaissait aux yeux des Musulmans comme un 
épouvantable déracinement des Croyants en terre infidèle, allait devenir la plus grande 
opportunité jamais offerte aux Musulmans pour conquérir cette Europe qui les avait repoussé tant 
de fois lorsque les Cavaliers d'Allah avaient tenté de s'en emparer militairement.  

En ce qui concerne le nombre de Musulmans installés définitivement en Europe, il est assez 
difficile de donner un chiffre précis, tant les pressions idéologiques antiracistes des mouvements 
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de gauche exercent des pressions sur tous ceux qui, au sein des Universités, veulent étudier 
sereinement le problème. Toutefois, on peut affirmer avec certitude que ce chiffre s'élève au 
moins à 10 millions de fidèles, d'après les sources les plus prudentes. L’Union des Organisations 
Islamiques d’Europe (UOIE) revendique pour sa part 15 millions de fidèles. 

Grâce à la formidable vitalité démographique des Musulmans installés dans les pays 
d'accueil, les Islamistes comprenaient qu'ils allaient peut être pouvoir, à terme, réussir 
pacifiquement là où ils avaient jadis échoué militairement. Car 30 ans à peine après la 
décolonisation et le début du processus migratoire, ce sont entre 10 et 15 millions de Musulmans 
extra-européens qui se sont installés définitivement en France, en Allemagne, en Angleterre, en 
Espagne, en Italie, en Belgique et aux Pays-Bas, et qui possèdent souvent la nationalité du pays 
d'accueil. Les Islamistes et les Etats fondamentalistes qui financent, de par le monde, le processus 
d'islamisation sont conscients de cette formidable chance que constitue l'immigration pour 
conquérir progressivement la vieille Europe fatiguée.  

Pour les Islamistes, persécutés dans leur pays d'origine (Egypte, Tunisie, Algérie etc ...), le 
rôle stratégique des communautés musulmanes issues de l'immigration est double : tout d'abord, 
l'Europe peut être considérée comme une « base de repli stratégique » . Car en réislamisant les 
immigrés musulmans installés en Europe, les Islamistes entendent : 

« Créer dans les pays d'émigration — d'Europe occidentale où des libertés publiques très larges 
sont assurées — des 'minorités croyantes', véritables groupes paramilitaires destinés à déclencher 
des révolutions religieuses et politiques dans les Etats arabes réputés réactionnaires, tels que le 
Maroc, la Turquie ou l'Egypte ». 
 L'Allemagne, l'Angleterre, la France, la Belgique, l'Italie et la Suède sont, par exemple, 

comme l'ont défini Omar Lakri Muhammad, chef du mouvement islamiste anglais Hizb ut-
Tahrir et l'Imam Sahraoui, cofondateur du FIS installé à Paris jusqu'à son assassinat en juin 
1995, des « bases de repli » vitales pour les groupes islamistes de tout le monde musulman. A ce 
propos, il est intéressant de constater que les principales sources de financement des mouvements 
islamistes turcs — qui ont remporté leurs premiers succès lors des élections législatives et 
municipales de 1994 et 1995 — proviennent de la très puissante communauté turque 
d'Allemagne, au sein de laquelle les Imams intégristes interdits dans leur pays d'origine peuvent 
prêcher en toute liberté. C’est donc la vielle Europe de l’Ouest qui finance indirectement la 
réislamisation radicale du plus puissant Etat musulman du monde, ennemi héréditaire de 
l’Europe. 

Ensuite, les communautés musulmanes d’Europe peuvent constituer, l’embryon-noyau 
d'une future société européenne totalement islamisée. Et c'est bien sur ce point qu'Islamistes et 
Etats islamiques fondamentalistes sont entièrement d'accord, ainsi que le démontre Bruno 
Etienne lorsqu'il parle de « concurrence pour l’expansion de l’Islam entre les Etats musulmans et les 
militants islamistes », puisant tous « dans un même stock, dans un même référent unique mais 
réinterprété d’une façon différente : dans le turâth, le legs arabo-islamique, c’est à dire l’Islam tel qu’il 
est présenté et diffusé par les orthodoxes ». 

En réalité, l'Islamisme au sens large, où nous l'entendons, désigne tout autant les Etats 
musulmans impliqués dans l'extension de l'Islam dans le monde que les groupes islamistes 
agissant de manière plus privée. Il s'agit dans les deux cas d'un projet de conquête du monde au 
nom d'une idéologie politico-religieuse. Une même volonté impérialiste et fanatique de soumettre 
l'Autre à la « vraie religion ». 

Décrivant la situation actuelle, Bernard Lewis parle d'ailleurs d'une : 
« troisième invasion musulmane en Europe (...) menée avec plus de succès que les deux premières. 
Selon cette vision des choses, le capital et la force de travail auraient réussi là où les armées maures 
puis turques auraient échoué. Pour la première fois depuis qu'ils repassèrent le détroit de 
Gibraltar, les musulmans sont de nouveau massivement présents en Europe de l'Ouest. Leurs 
communautés restent unies à leur pays d'origine non seulement par la religion, mais par mille 
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liens linguistiques, culturels et familiaux ; pourtant, elles sont inexorablement en voie de s'intégrer 
aux pays où elles résident. Avec leurs enfants et petits-enfants, elles pèseront très certainement d'un 
poids immense, quoique de façon actuellement imprévisible, sur les destinées de l'Europe comme de 
l'islam ». Car « la stratégie islamiste combine un projet géopolitique extrêmement vaste, 
planétaire, l'Unité contre l'Occident de tous les Etats musulmans », rappelle le géopoliticien Yves 
Lacoste. 
Conservant des liens avec leur pays d'origine et du fait que l'Islam européen reste étroitement 

contrôlé par des puissances musulmanes (Algérie, Maroc, Arabie-Séoudite, Pakistan, Koweït, 
Turquie, Egypte), les Musulmans de nationalité européenne seront encore longtemps contrôlés 
par des puissances et des associations étrangères (cf : Rôle de l'Arabie-Séoudite dans le 
financement des Mosquées de Lyon et de Rome), en l'absence d'une mise sous tutelle directe de 
tous les lieux de culte par le ministère de l'intérieur. On pourrait objecter que seule une infime 
partie des Musulmans pratiquants qui vivent en Europe rentre réellement dans la catégorie des 
Fidèles liés aux institutions islamiques sous contrôle étranger. Mais l’islam est bien plus qu’une 
simple foi, et c’est pour cette raison que l’objection ne tient pas. Bien évidemment, nous ne 
rangeons pas, dans la frange européenne de la Oumma, les immigrés ou fils d’immigrés 
musulmans qui ont explicitement abjuré leur religion, car en islam, l’abjuration sanctionne non 
seulement la perte de la foi, mais équivaut surtout à un acte politico-juridique consistant à se 
couper de la Oumma et par conséquent, des puissances étrangères qui contrôlent étroitement le 
culte et les rituels pratiqués au sein de l’Islam européen. Mais tant qu’il n’y a pas abjuration, le 
Musulman, même non pratiquant, est lié à l’Islam par un minimum de règles et de coutumes 
apparemment simplement culturelles (fêtes communautaires, habitudes alimentaires) mais qui 
rappellent au fils de Musulman son appartenance, gravée de manière indélébile dans son corps 
(circoncision). C’est bien cette prégnance et cette indélébilité de l’identité islamique que sous-
estime la République et toute la pensée laïque moderne, fondée sur l’universalisme et le relativiste 
religieux.  

Pourtant, « le Musulman qui veut s'intégrer dans notre Cité doit cesser d'affirmer que les 
préceptes divins sont en tout temps et tout lieu supérieurs aux législations civiles, il doit cesser de dire 
que les garçons doivent hériter le double des filles (principal problème posé lors de la Conférence 
internationale de la femme tenue à Pékin en septembre 95), que la loi du Talion va de soi, il doit 
même cesser parfois d'obéir au Coran (...) il doit donc renoncer à une partie de lui-même, à des 
positions doctrinales et à un statut des personnes, forgé il y a plus de mille ans », remarque 
J.P.Péroncel-Hugoz, grand reporter du journal Le Monde au Moyen-Orient.  

Partout dans le monde, et plus particulièrement en Europe et en Afrique, des milliers de 
non-Musulmans adoptent la religion de Muhammad sans que les lois en vigueur ne pénalisent un 
tel acte, ceci au nom de la liberté religieuse, alors que les législations de tous les pays musulmans 
sanctionnent gravement l’abjuration, l’apostasie et la conversion d’un Musulman à une autre 
religion. Mais dans le même temps, les Musulmans qui désirent adhérer au christianisme, au 
zoroastrisme ou l’animisme sont dissuadés de le faire, tant les risques de persécution juridique, 
politique et administrative ainsi que les risques d’être assassiné (peine légale pour l’apostasie selon 
la Charria) sont grands. Aussi l’islam européen et modéré — compatible avec les institutions 
républicaines ou laïques -, tant vanté par nos responsables religieux et politiques, constitue-t-il 
une totale duperie tant que l’orthodoxie sunnite n’aura pas renoncé à la punition de l’apostasie, à 
l’interdiction des mariages entre femmes musulmanes et hommes non-musulmans, et au devoir, 
pour tout Musulman, de désobéir aux lois des Etats infidèles. Règles que les quatre écoles de 
l’islam sunnite ainsi que le chiisme duodécimain enseignent encore de nos jours, y compris dans 
les Mosquées et établissements islamiques installés sur le sol européen.315 

                                                 
315 La Troisième invasion musulmane en Europe, Alexandre del Valle 2000-03-26 
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Quel intérêt l'Amérique peut-elle tirer du soutien aux mouvements fondamentalistes qui 
jurent pourtant sa perte à l'heure actuelle ? 

C'est à partir du milieu des années 80 que Washington décida de financer directement les 
groupes islamistes anti-soviétiques afghans, faisant rapidement de l'Afghanistan la base 
d'entraînement de tous les mouvements islamistes sunnites armés qui émergent aujourd'hui dans 
le monde entier. La menace soviétique n'existant plus, les Etats-Unis ont-ils remis en question 
une stratégie inhérente à un monde bipolaire datant de la guerre froide ?  

D'après Fereydoun Hoveyda, l'expansion actuelle de l'Islamisme est due en grande partie à la 
politique des Etats-Unis qui virent dans les fondamentalistes et même dans l'islam tout court, une 
arme facile pour contenir l'avance du communisme.  

« J'ai pour ma part souvent mis en garde les Américains (...) leur rappelant qu'Allah n'avait pas 
révélé le Coran au Prophète pour établir un cordon de sécurité autour de l'Union soviétique ; 
Mais les Américains croient toujours savoir mieux que les autres. Ils ne sont pas malheureusement 
les seuls !" Et que dire du reporter américain qui décèle deux tendances parmi les islamistes 
contemporains : ceux qui recourent aux 'urnes' et ceux qui préfèrent 'l'option armée ; une 
tendance dure et une autre modéré'. (...). Mais si un Musulman (ou un chrétien) est modéré il ne 
peut être intégriste par définition ! C'est le colonel North et ses amis qui avaient cru trouver des 
'modérés' dans l'entourage de Khomeyni »316.  
C'est en effet à l'époque de la guerre froide, à partir du milieu des années 70, que les services 

secrets (CIA notamment), obnubilés par « l'empire du mal » et leur volonté de déstabiliser celui-ci, 
que ces derniers envoyèrent des agents de la CIA dans les républiques musulmanes d'Union 
Soviétique et surtout en Afghanistan afin d'infiltrer la résistance islamiste. Objectif de la Central 
Intelligence Agency : attiser les braises du feu nationaliste et islamiste qui couvait dans les 
Républiques musulmanes d'Union Soviétique.  

Selon Henri Kissinger, ancien chef de la diplomatie américaine, cette stratégie pro-islamiste 
des Etats-Unis reposait sur un constat fondamental : l'Islam, selon lui, serait beaucoup plus anti-
communiste et nettement plus proche de l'éthique capitaliste que ne le sont le Catholicisme et 
l'Orthodoxie ou même d'autres religions non-monothéistes. C'est en partie la raison pour laquelle 
Kissinger a toujours sacrifié les intérêts des puissances chrétiennes et européennes — y compris la 
Grèce, membre de l'OTAN — ainsi que l'avenir des chrétiens d'Orient — pourtant souvent pro-
occidentaux — au profit de la Turquie, de la Syrie et des intérêts arabo-musulmans en général. 
Cette attitude permettant également au Département d'Etat de compenser, aux yeux des 
Musulmans, la politique américaine de soutien inconditionnel à Israël. La survie de l'Etat d'Israël 
étant à ce prix. Mais revenons à la stratégie américaine de lutte contre le communisme soviétique.  

Dès 1976, la CIA mit sur pied des réseaux de propagande islamo-nationalistes au 
Tadjikistan, en Ouzbékistan et au Turkménistan. Des exemplaires du Coran et de la littérature 
interdite par Moscou, sur les héros de guerres anciennes contre les Russes (tel le fameux Imam 
Chamil), furent introduits en masse, ainsi que des armes, qui pouvaient très vite devenir utiles 
quelques années plus tard. Ces réseaux de la CIA furent organisés sous l'autorité du patron du 
Conseil National de Sécurité (NSC) des Etats-Unis, Zbigniew Brzezinski, surnommé le 
« polonais », à qui l'on reprocha parfois d'aider exclusivement les Musulmans dans le monde.  

Mais ces derniers étaient considérés comme « ceux qui pouvaient faire le plus de dégâts au sein 
de l’Empire russe ». Brzezinski parvint à convaincre la président Carter qu’il fallait jouer à fond la 
carte islamique pour affaiblir l’Union-soviétique. La CIA, le Conseil National de Sécurité et la 
Maison Blanche décidèrent alors de monter la plus grande opération clandestine jamais réalisée 
depuis 1945. On commença donc à armer, via le Pakistan, les rebelles afghans. La CIA fit livrer 
les premières armes aux Moudjahidîn afghans dès le 10 janvier 1980 : fusils Enfield 303, lance-

                                                 
316 Firouzeh Nahavandi, op cit, p 195. 
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roquettes RPG-7 et kalachnikovs en provenance d’Egypte, pour commencer. Après l’élection de 
Ronald Reagan, et suite à l’invasion de l’Afghanistan par l’Union-soviétique, la nouvelle 
administration accepta totalement les plans du Conseil National de Sécurité et de la CIA, sachant 
pourtant que le prix de cette aventure serait inévitablement la radicalisation de l'Islamisme 
militant un peu partout dans le monde.  

En mars 1985, le président Reagan décida d’augmenter l’aide aux Moudjahidîn, rebaptisés 
pour les media « combattants de la Liberté ». Au terme de négociations secrètes avec des conseillés 
du Pentagone, de la CIA et de la Maison Blanche, Ronald Reagan signa la NSDD — Directive 
de Décision de Sécurité Nationale — n° 166. C’est dans le cadre de cette directive que seront 
livrés plus de mille missiles Stinger, armes redoutables d’une portée de 4.000 mètres et d’une 
efficacité de 100%. La CIA demeurera réticente sur ce point mais ce sera le Conseil National de 
Sécurité, en la personne de Vincent Cannistraro, agent de la CIA devenu directeur du programme 
espionnage au NSC, qui parviendra à faire admettre ses vues auprès du président américain.  

Les fondamentalistes de tous les pays musulmans furent encouragés par diverses agences 
américaines et pakistanaises à aller faire le jihad en Afghanistan et au Cachemire ou à s’entraîner à 
Peshawar.  

Un centre de recrutement pour combattants islamistes, Al-Kifah Center, fut également 
ouvert en plein New York, à Brooklyn en 1982 — sous l'autorité du patron de la CIA, William 
Casey, (1981-1987). La direction en fut confiée à l’Egyptien, Mustafa Shalabi, ami d'Abdullah 
Ezzam, un palestinien fondateur de la Légion islamique à Peshawar, quartier général au Pakistan 
du Jihad afghan. Les volontaires pour l'Afghanistan recrutés dans ce centre seront alors autorisés à 
s'entraîner régulièrement à tirer au High Rock Shooting Range de Naugatuck dans le 
Connecticut. Aussi, 17 centres semblables à l'Al-Kifah Center de Brooklyn seront ouverts par la 
suite dans les autres Etats de l'Union. 

 
William Casey ne voulant pas que Washington fût mêlé de trop près aux opérations, ce 

furent les Services secrets pakistanais, l’Isi, qui se chargèrent de recruter les combattants islamistes 
afghans et de ventiler l'aide financière de la CIA aux rebelles. 

La CIA et les pakistanais recrutèrent alors, parmi les sept groupes fondamentalistes 
d'Islamabad, le plus déchaîné des chefs rebelles, Gulbudin Hekmatyar, trafiquant de drogue 
extraordinairement ambitieux et féroce. Washington couvrit le trafic de drogue servant à l'achat 
d'armes et à l'entretien de la milice d'Hekmatyar (comme elle le fit au Panama et en Amérique 
centrale en général), et permit à ce dernier de devenir l'un des hommes les plus craint 
d'Afghanistan. 

Malgré l’opposition du Département d’Etat, l’aide américaine aux Moudjahidîn afghans et 
pakistanais fut maintenue après le retrait des Soviétiques des maquis afghans. 

La CIA continua à contacter des immigrés afghans un peu partout en Europe, recruta les 
plus motivés et les infiltra dans les compagnies de fret international qui faisaient du commerce 
avec le Pakistan, base arrière des rebelles. L'argent des armes afflua. Ainsi, écrit Olivier Weber, « la 
manne imprudemment distribuée aux fondamentalistes servit aussi à financer le nouveau jihad » (Le 
Point, 24 juin 1995), non plus le jihad anti-russe mais le jihad contre l’Occident en général. C’est 
ainsi que Kaboul et Peshawar devinrent les bases arrière du jihad international. L’embryon d’une 
internationale islamique prit donc corps dans le contexte de la guerre d’Afghanistan et autour de 
personnages-clé tels Qazi Hussein Ahmed, dirigeant du Jamàat islami pakistanais, Hassan al-
Tourabbi, idéologue du régime islamiste de Khartoum, le célèbre Ghannoucci et autres islamistes 
sunnites proches du FIS et de l’Association des Frères musulmans. Les Américains attirèrent en 
Afghanistan la quasi totalité des fondamentalistes terroristes qui opèrent à l'heure actuelle au 
Soudan, en Egypte, en Israël, en Algérie et en Jordanie. Au début des années 80, il y avait 3.000 
arabes combattant en Afghanistan. Quelques années plus tard, il y en aura 16.000 auprès du seul 
Hekmatyar. Et c'est dans ce vivier que naîtra la mouvance islamiste sunnite activiste qui sévit 
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actuellement un peu partout dans le monde. Car, outre la volonté de nuire à Moscou, les 
Américains envisageaient également d'encourager un fondamentalisme sunnite et conservateur, 
allié de l'Oncle Sam et pouvant éventuellement neutraliser l'expansion excessive de l’Islamisme 
chiite khomeinyste. Grave erreur, comme le remarqua Bill Mc Collum, le Congress-man de 
Floride, car Hekmatyar aurait en effet, dès juin 1987, passé un accord avec Téhéran : en échange 
d'une aide accrue des Iraniens à son mouvement, il aurait profité de ses liens avec la CIA pour 
infiltrer en Occident — principalement aux Etats-Unis et au Canada — des agents qui pourraient 
servir plus tard. L'obsession soviétique semblait aveugler les Etats-Unis qui croyaient à tort en la 
gratitude idéologique de leurs alliés.  

Les Etats-Unis et l’avènement de la révolution khomeinyste 

Peu d’observateurs occidentaux se sont réellement penchés sur les causes de la victoire de 
l’Ayatollah Khomeiny et de la destitution du Shah en 1979. Affirmer que les liens économiques 
irano-américains sous le règne des Pahlavi, ainsi que l’installation de ces derniers aux Etats-Unis 
sont une preuve de l’impossibilité du soutien américain à Khomeiny, n’est pas un argument 
convainquant. De même, l’attitude soi-disant pro-américaine et pro-occidentale des Pahlavi doit 
être relativisée car l’Iran impérial entretint continuellement d’excellentes relations avec les pays de 
l’Est et l’Union-soviétique, qui se refusera d’ailleurs à condamner le régime du Shah jusqu’au 
dernier moment. Car les intellectuels et journalistes occidentaux, qui ont mené une campagne de 
presse anti-Shah et dénoncé sa dictature, entre 1960 et 1980, souvent épris de Droits de 
l’Homme et d’idées de gauche, étaient influencés par des lobbies (communistes iraniens, 
propagande khomeinyste, parti démocrate américain), décidés à abattre le régime du Shah. Classé 
« à droite », ce dernier était violemment combattu par les communistes iraniens (parti Toudeh) 
qui bénéficiaient d’un formidable relais médiatique en Europe et aux Etats-Unis. Il fallait à tout 
prix empêcher l’Iran impérial, « monarchiste et fascisant », de réussir l’unique décollage 
économique du tiers-monde, ce qui aurait prouvé l’inefficacité des systèmes communistes alors 
adoptés un peu partout ailleurs.  

Côté américain, il faut garder en mémoire l’extraordinaire campagne de presse anti-Shah qui 
sévit aux Etats-Unis, dans les milieux démocrates, essentiellement, avec encore plus de véhémence 
qu’en Europe. Le 3 décembre 1979, par exemple, Ted Kennedy, candidat-adversaire de Carter au 
sein du parti démocrate, accorda une interview à une chaîne de télévision de San Francisco et 
déclara que « le Shah était, l’un des plus brutaux de l’histoire de l’humanité », et que le pouvoir 
impérial faisait régner « la terreur et violait les droits humains » fondamentaux de son peuple, 
« dans les circonstances les plus cruelles ». Ainsi, écrit Firouzeh Nahavandi, « les Démocrates eurent 
toujours tendance à jouer un rôle actif dans la façon dont l’Iran dirigeait ses affaires intérieures (...). 
Johnson et surtout Carter réclamèrent une libéralisation politique. L’avènement de Carter et ses 
discours sur les Droits de l’Homme encouragèrent fortement les opposants iraniens à réclamer des 
réformes ».  

Mais cette constatation ne concerne que l’aspect rhétorique de l’explication de la chute du 
Shah. En réalité cette même rhétorique progressiste permit aux Américains de lâcher légitimement 
leur ancien allié pahlavi, qui était en passe de devenir grâce à une modernisation économico-
sociale sans précédent en terre d’Islam la Vème puissance militaire du monde. Or, la géopolitique 
américaine consiste à ne jamais laisser l’ » allié » devenir trop fort, l’exemple similaire le plus 
récent étant le voisin Irakien, fort d’une très puissante armée et d’un rayonnement politique 
considérable, qui, après sa victoire contre Khomeiny, était devenu gênant. Au Moyen-Orient, les 
alliés privilégiés des Etats-Unis : Israël, la Turquie et l’Arabie-Séoudite (en y ajoutant, bien sûr le 
Koweït, les Emirats Arabes Unis et éventuellement l’Egypte), ne souhaitaient pas plus voir l’Iran 
devenir un géant régional, que d’assister à l’accession des communistes au pouvoir dans ce pays — 
en cas d’échec des Pasdarans — la dynastie des Pahlavi étant condamnée depuis plusieurs années. 
Dès lors, même si l’Iran impérial était anticommuniste, son émancipation — politique, 
économique (prix du pétrole, industrialisation) et militaire — continuelle le rendait de plus en 
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plus difficilement manipulable par les services secrets américains. Aussi ces derniers décidèrent-ils 
de faire en sorte que la révolution qui germait en Iran — et qui était le fait des Communistes 
autant que du clergé — soit récupérée par l’octogénaire inconnu qu’était Ruhollah Khomeiny, 
utilisant ainsi à leur habitude le levier confessionnel. Comme nous allons le montrer, le Clergé 
chiite opposé à toute modernisation et surtout à la révolution agraire (partage des terres), sera le 
principal instrument de déstabilisation du régime du Shah, instrument qui n’aurait jamais réussi à 
prendre le pouvoir s’il n’avait pas été utile au niveau international. Dès 1963, en effet, le sort de 
l’Iran impérial est scellé, lorsque le régime du Shah décide d’entreprendre une vaste réforme socio-
économique qu’il nommera la « Révolution blanche ». Cette révolution, plébiscitée par le peuple 
iranien le 27 janvier 1963, était fondée sur la réforme agraire, l’éradication de l’analphabétisme, la 
construction de réseaux routiers, et une modernisation générale des infrastructures, sociales et 
économiques. Modernisation qui sera fortement critiquée par les responsables chiites, au nom de 
la Tradition et l’identité islamiques. Mais en réalité, comme le montre l’ancien recteur de 
l’Université de Téhéran, Houchang Nahavandi,  

« le renouveau annoncé par le Chah, qui avait lui-même distribué des terres du patrimoine 
impérial, inquiéta sérieusement les grands propriétaires terriens, parmi lesquels figuraient certains 
religieux (...) A cette occasion, un obscur religieux du nom de Khomeiny tonne du haut de la 
chaire contre l’émancipation des femmes iraniennes et les mesures de spoliation dont est victime le 
Clergé (...). Le lendemain, le prédicateur est arrêté ». L’arrestation de Khomeiny sera d’ailleurs 
suivie d’une émeute particulièrement sanglante qui ravagera Téhéran pendant trois jours. Or 
« on a pu établir de manière très certaine, poursuit l’auteur — les photocopies de certains ordres 
de paiement ont été publiées — que toute cette agitation politico-religieuse, émeute comprise, 
avait été organisée premièrement par le général Teymour Bakhtiar (chef de la Savak proche de la 
CIA, limogé en 1960 après avoir tenté de discréditer le Shah et son gouvernement auprès de John 
Kennedy) et deuxièmement par le général Abdel Nasser opérant du Caire ». 
Instrument de répression particulièrement redoutable, mis sur pied par la CIA et les services 

secrets israéliens, la Savak (Sazemane Etella’ at va Amniate Keshwar : Organisation de la Sécurité et 
des renseignements de l’Etat, conçue sous le Gouvernement Mossadegh), sera en fait le principal 
instrument de la stratégie américaine de déstabilisation de l’Iran impérial, lorsque Teymour 
Bakhtiar en prendra la direction de 1953 à 1960. Après le limogeage de ce dernier, les Etats-Unis 
auront beau jeu, entre 1961 et 1979, de dénoncer systématiquement les violences commises par 
les membres d’une organisation qu’ils avaient contribué à mettre en place mais qu’ils ne 
supporteront pas de ne plus pouvoir contrôler entièrement. De fait, à partir de 1960, les relations 
entre le Shah et l’Administration Kennedy seront de plus en plus tendues et l’ambassadeur Averell 
Harriman inaugurera la campagne de disqualification de l’Iran impérial en « exigeant de profonds 
changements » en matière de « Droits de l’Homme ».  

Mais la principale motivation qui poussa les Etats-Unis à favoriser l’avènement de l’Ayatollah 
Khomeiny, sera d’ordre économique et militaire. Comme nous l’avons déjà expliqué, le 
Pentagone voit d’un mauvais oeil l’émancipation économique et industrielle des Etats du tiers-
monde dont il se dit être l’allié. Son but est de favoriser l’émergence de marchés de 
consommation à l’intérieur desquels les entreprises américaines pourront exporter leurs produits. 
Mais il est hors de question de laisser ces pays se doter d’une industrie performante qui leur 
procurerait une trop grande autonomie productive. En juillet 1958, l’Iran, qui voulait se doter 
d’une industrie lourde, projeta de construire son premier complexe sidérurgique national. Pour 
financer ce projet, elle se tourna vers la société allemande Krupp qui sembla, au départ, être 
favorable. Mais l’Allemagne fédérale, particulièrement inféodée aux Etats-Unis depuis 1945, subit 
de nombreuses pressions de la part de la Banque mondiale, du Fonds monétaire international et 
des Etats-Unis, qui la contraignirent à renoncer au financement de ce projet particulièrement 
ambitieux. Aussi, suite à la crise économique de 1960, l’Iran dut se soumettre aux mesures de 
redressement imposées par le FMI, notamment celles inscrites dans le contrat-type que le FMI 
imposa à de nombreux pays en voie de développement : renonciation à la construction 
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d’industries lourdes, en particulier les aciéries, en échange de crédits dont l’Iran avait un besoin 
vital. Ensuite, entre 1962 et 1965, l’Iran se tourna une nouvelle fois vers les Etats-Unis et 
l’Europe en leur demandant de financer des projets de construction d’industrie sidérurgique. 
Cette fois aussi, l’Iran dut essuyer un refus catégorique. Ce fut finalement avec l’URSS que le 
« pays des Aryens » signa le contrat de construction du premier complexe de l’Aciérie nationale, 
en échange du gaz naturel iranien. Suite à ce premier contrat, les pays de l’Europe de l’Est, ainsi 
que la CEE, négocieront de nombreux contrats commerciaux avec l’Iran, ce qui permet de 
relativiser l’accusation, émise par de nombreux intellectuels de gauche, selon laquelle l’Iran était 
totalement pro-américain et contrôlé économiquement par les seuls Etats-Unis.  

Entre 1963 et 1978, l’Iran fut entièrement transformé et modernisé, l’équipement urbain, les 
infrastructures routières et ferroviaires, l’aviation civile ainsi que l’armée. De plus, le Shah voulait 
échapper au dictât des compagnies pétrolières internationales, afin que l’Iran devienne maître de 
sa production et de ses tarifs pétroliers. Enfin, La révolution blanche, à l’origine de tous ces 
projets de modernisation économique, accorda surtout une priorité constante au développement 
de l’instruction. « Le niveau de nos universités approchait celui des meilleures universités mondiales » 
rappelle le Recteur Nahavandi. Or ce furent justement ces performances qui inquiétèrent le 
Pentagone.  

Peut-être cette modernisation fut-elle trop rapide et autoritaire, mais il est certain qu’elle ne 
fut pas encouragée par le FMI et les Etats-Unis, et ceci pour d’autres raisons que celles invoquées 
par ces derniers (risques inflationnistes, spécialisation internationale etc ...). En réalité, comme 
l’estime le Britannique John Esposito, le Pentagone n’a pas intérêt à voir le tiers-monde se 
développer économiquement et « ne souhaite pas voir fleurir la démocratie dans les pays musulmans, 
car il ne pourra plus en manipuler les élites ». Mais surtout, les Etats-Unis ne pouvaient accepter 
que l’Iran continue de renforcer sa puissance militaire, craignant ainsi que l’Empire perse 
devienne un jour trop autonome. De fait, malgré une trop grande dépendance de l’Iran vis-à-vis 
de Washington, en matière de livraison d’armement, le Shah voulait faire de son pays le noyau 
central d’un système de défense régional autonome. « J’ai proposé à tous les pays riverains de l’Océan 
indien un pacte militaire en vue de le neutraliser, c’est-à-dire d’éliminer les forces militaires soviétiques 
et américaines »8, déclara-t-il au sociologue iranien Ehsan Naraghi, conseiller à l’UNESCO. Les 
Américains ne pouvaient pas tolérer une telle velléité d’indépendance, même et surtout de la part 
d’un allié. Le sort du Shah était dès lors définitivement scellé car l’Iran demeurait totalement 
dépendant des techniciens américains ainsi que du matériel militaire et des pièces détachées 
fabriqués Outre-Atlantique, dépendance qui allait permettre aux Américains d’exercer des 
pressions sur la politique intérieure du pays. Tout cela allait avoir des implications tragiques pour 
l’avenir de l’Iran, d’autant plus que l’hostilité grandissante de certaines personnalités américaines, 
tels Brzezinski — réputé, comme nous l’avons déjà souligné, pour son islamophilie- envers le 
Shah n’était pas pour atténuer la situation.  

Ils « encouragèrent l’expression de plus en plus ouverte des mécontentements et finirent par 
supprimer le carcan politico-policier qui la contenait.. Ainsi, les Etats-Unis passèrent (..) de 
l’appui sans réserve au soutien mesuré puis critique au Shah et à sa politique, à une position 
d’hostilité à peine voilée, puis franche et déclarée, dont la conférence de Guadeloupe et la mission 
confiée au général américain Huyser pour dissuader l’armée iranienne d’entreprendre une action 
contre la révolution furent l’aboutissement ». 
Conclusion voisine de celle formulée par le comte Alexandre de Marenches, ancien chef des 

services spéciaux français : « Il faut savoir, écrit-il, que l’administration Carter dans son désir 
imbécile de changer le système politique en Iran, avait fait pression sur le Shah qui, affaibli, ordonna à 
ses forces armées de ne pas réagir. Mieux, l’ineffable Carter dépêcha en Iran le général Huyser qui, au 
cours d’une tournée des popotes, prévint les forces armées iraniennes, entièrement fournies en matériel 
américain, qu’elles n’auraient plus une seule pièce détachée au cas où elles voudraient réagir ; ainsi on 
mit au pouvoir Khomeyni et déclencha la révolution chiite ».  
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Dans son livre auto-plaidoyer, Réponse à l’histoire, le Shah confirme, quant à lui, la thèse 
selon laquelle l’Iran impérial fut réellement victime d’une machination internationale. « La 
Croisade des mass media contre l’Iran, affirme-t-il, ne date cependant pas de ces toutes dernières 
années. Ce fut une entreprise de longue haleine. Elle commença dès 1958, à l’époque où l’Iran était en 
train de devenir maître de son pétrole. En fait, elle ne cessera jamais et devint particulièrement 
virulente en 1973 et dans les années qui suivirent, quand je pris l’attitude que l’on sait, pour que le 
pétrole soit payé à son juste prix. Que dirais-je enfin, de la complaisance avec laquelle ont été recueillies 
les imprécations du vieillard de Neauphle-le Château et ses appels au meurtre ? Il importait peu qu’il 
parle de là ou d’ailleurs puisqu’il n’était rien de plus qu’une marionnette, dont se servaient ceux qui, de 
l’extérieur, avaient condamné mon régime ».  

Il ne fait donc plus de doutes que ce fut sous l’Administration Carter que les services secrets 
et le complexe militaro-industriel américain décidèrent d’abandonner l’Iran du Shah et de 
favoriser l’avènement de Khomeiny, thèse également défendue par le politologue libanais Nicolas 
Nasr, qui n’hésite pas à affirmer que « la Révolution iranienne aurait été montée secrètement par les 
dirigeants américains (...) la promotion du fanatisme islamique (...), inspirée par Henry Kissinger et 
Zbigniew Brzezinski, visant à promouvoir la naissance des Etats confessionnels dans la région. La 
’stratégie du fanatisme islamique’ pourrait servir hautement les intérêts américains, sur tous les plans. 
Fanatisme islamique et marxisme athée ne pouvant pas aller de pair, l’épouvantail du danger 
communiste pouvait être à tout moment agité, dans le combat de Washington contre toute influence ou 
pénétration soviétique dans le monde islamique, pour l’alignement des pays islamiques sur la politique 
américaine. Parallèlement, poursuit l’auteur, la promotion des principes coraniques, en bloquant le 
développement, et toute modernisation dans les pays musulmans, profiterait idéalement au capitalisme 
américain et occidental, en conférant à ces pays sous-développés le statut de simple marché de 
consommation des produits industriels ».  

De fait, on peut vérifier cette hypothèse à la lumière de la formidable régression économique 
qu’a connue l’Iran depuis 1980. On peut également comparer le cas iranien au cas égyptien : les 
Américains avaient déjà refusé, sous Nasser, de financer les projets de développement et 
d’irrigation de ce dernier (haut-barrage d’Assouan). Motivant leur refus par le fait que le 
gouvernement de la République arabe n’avait pas accepté les conditions présentées par les milieux 
d’affaires américains, représentés par la Banque internationale (BIRD), ils avaient préféré laisser 
Nasser se tourner vers les Russes plutôt que de contribuer à la modernisation et à l’autonomie de 
l’économie égyptienne, qu’ils contrôlent désormais entièrement depuis la mort de Nasser en 
1970.  

Intrinsèquement économique, la ligne d’action géopolitique américaine, si elle parait parfois 
suicidaire ou contradictoire, n’est jamais dénuée de fondements pragmatiques : Washington n’eut 
qu’à attendre quelques années (mort de Nasser) pour récolter les fruits de sa politique. « We Want 
to feed the World » (« Nous voulons nourrir le monde »), déclarait récemment Mickey Kantor, 
responsable du commerce international au sein de l’Administration Clinton, sous-entendu, il faut 
faire en sorte que les économies du monde entier soient économiquement dépendantes de la 
production américaine. De fait, l’Egypte est déjà dépendante à 80% du blé américaiN..  

L’autre grand exemple est bien entendu l’Irak, seul pays arabe qui était devenu capable, dans 
les années 80, de se doter d’une réelle industrie et d’acquérir une puissance politico-militaire de 
premier plan. Il est aujourd’hui étouffé par un blocus motivé par les résolutions de l’ONU (661, 
678, 687), dont les stipulations constituent la marque d’un véritable néo-colonialisme américain. 
La guerre du Golfe ne fut par conséquent, ainsi que l’écrit Jean-Pierre Chevènement, qu’ » un 
moment dans une stratégie, une simple étape dans un dessein de reconquête longuement mûri et visant 
à remettre l’Irak sous contrôle ».  

La guerre du Golfe doit donc être analysée en termes géostratégiques plutôt qu’en termes 
juridiques, le droit — en l’occurrence international — n’étant, nous enseigne Karl Marx, qu’une 
superstructure, une justification d’une domination économique. Mais revenons à la stratégie 
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islamiste de l’administration américaine. Comme nous l’avons déjà dit, les Etats-Unis avaient 
prévu, voire préparé la chute du Shah plusieurs années avant l’élection de Ronald Reagan à la 
présidence. Aussi ce dernier saura-t-il très habilement utiliser électoralement l’incompétence et la 
pusillanimité utiles de Carter face à Khomeiny arrivé au pouvoir en mars 1979. Tout d’abord, il 
utilisera le discrédit de Carter et l’affaire des otages pour être élu et il renforcera sa légitimité en 
obtenant, le jour même de son entrée en fonction, le 20 janvier 1981, la libération de ces derniers, 
par l’intermédiaire d’une médiation algérienne.  

Réfugié en France, sous le septennat de Giscard d'Estaing — ce dernier étant nettement plus 
pro-américain que ses prédécesseurs — l’Ayatollah Khomeiny était, pour la CIA, beaucoup moins 
compromettant sur le sol français qu'aux Etats-Unis.  

Au moment où l’ennemi soviétique s’emparait de Kaboul, Washington ne pouvait pas plus 
accepter le fait que l’Iran acquiert une autonomie politico-économique que de voir son ancien 
allié basculer dans le camp soviétique, en cas de victoire des communistes moudjahidin du 
Peuple. C’est pour ces multiples raisons que la CIA fit en sorte de faire accéder Khomeiny au 
pouvoir, appui occidental secret sans lequel les Mollah n’auraient peut-être pas pu avoir le dessus 
sur leurs ennemis-alliés communistes. Une République populaire iranienne aurait pu, en outre, 
être un dangereux allié local des ennemis palestiniens d'Israël. Il ne fait donc pas de doute que les 
Etats-Unis — et leurs alliés ouest-européens de l'OTAN — ainsi qu'Israël, aient favorisé 
l'avènement de Khomeiny, ce dernier constituant un rampart contre la progression du camp 
communiste et les régimes socialistes pro-palestiniens.  

L'Islamisme avait l'avantage d'être à la fois l'ennemi des partis communistes et des 
gouvernements nationalistes arabes laïcs et socialisants. Israël, les Etats-Unis, ainsi que l'Arabie-
Séoudite, avaient les mêmes ennemis communs. Nicolas Nasr pouvait alors écrire, en 1982, peu 
de temps après la chute du Shah : « La nouvelle stratégie américaine se propose, depuis une dizaine 
d'années, de combattre le communisme et l'influence soviétique dans le monde afro-asiatique, par la 
promotion de l'arme fanatique islamique qui ronge graduellement le monde arabe, surtout depuis 
l'apparition de Khomeiny, qui menace d'arrêter le progrès de l'arabisme, surtout baassiste ». Car la 
politique israélo-américaine a également consisté, comme le souligne l’auteur libanais, en la 
destruction de l'édifice nationaliste arabe (Baassisme laïc, un des seuls alliés régional des 
Palestiniens) par le soutien systématique aux mouvements islamistes, qu'ils fussent sunnites ou 
chiites. 

Cette attitude des Etats-Unis est facilement explicable si l’on se réfère à la stratégie de la 
Maison Blanche à laquelle nous avons déjà fait allusion : pour porter un coup final à l'ennemi 
soviétique, les Etats-Unis décidèrent de se rapprocher des deux plus dangereux ennemis de l'ex-
URSS : La Chine et l'Islamisme, chiite khomeinyste ou sunnite. 

Washington retira donc sa reconnaissance de Taiwan et se rapprocha dès janvier 1979 de la 
Chine populaire, stimulant ainsi la lutte d'hégémonie politico-idéologique entre Pékin et 
Moscou. L'attitude envers l'Ayatollah Khomeiny procédait par conséquent de la même stratégie 
consistant à affaiblir l'ennemi en s'alliant avec les ennemis ou les rivaux de ces derniers. 

On comprend donc mieux maintenant les raisons du soutien stratégique que les Etats-Unis 
décidèrent d'apporter aux mouvements islamistes dès la fin des années 70. 

Deux blocs s’affrontaient sur fond de guerre froide, au Moyen-Orient, jusqu’à la chute du 
mur de Berlin : 

− Tout d’abord, l'axe Israël-Turquie-Arabie-Séoudite-Pakistan-Etats-Unis, favorisant — à des 
degrés différents — l'ascension des mouvements islamistes, dans le but d'affaiblir l'URSS. 

− Ensuite, l'axe Irak- Yémen du Sud, Union-soviétique (la Syrie étant un cas particulier à 
l'intérieur de ce groupe), appuyant les régimes nationalistes laïcs ou socialisants ainsi que 
la cause et le terrorisme palestiniens. 
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− Or, comme nous le constatons, ces deux axes étaient inhérents à un contexte géopolitique 
bipolaire — fondé sur l'unicité de la menace — que Samuel Huntington nomme le 
« Paradigme de la guerre froide » (Cold War Paradigm) et qui semble désormais appartenir 
au passé, comme l’affirme le professeur américain. 

− Ce paradigme géopolitique et stratégique demeure-t-il valable à l'heure actuelle, alors que 
la menace a pris de multiples formes depuis la chute du mur de Berlin ? Les mouvements 
islamistes se retournant contre l'Occident, les Américains vont-ils reconsidérer leur 
politique étrangère ou bien vont-ils au contraire persister à soutenir les Islamistes en 
sachant que la haine de ces derniers envers eux se déversera principalement sur les nations 
européennes frontalières du monde arabo-musulman ?  

Dans toute cette géostratégie que mènent les Illuminati, il y a encore une fois maintes 
questions qui demeurent sans réponse. Il est difficile d'y démêler quoi que ce soit. Toujours est-il, 
que dans la plupart des pays d'Europe la politique d'immigration est devenue un point sensible. 
Le vote des émigrés Musulmans en Belgique par exemple : "est devenu une question cruciale de 
politique intérieur parce que les enjeux sont importants pour les partis qui se les disputent"317. 

De toute évidence les Américains sont décidés à remporter toutes les victoires sur tous les 
terrains et les enjeux de la planète et pour parvenir à ses fins, il est maintenant certain qu'ils ne 
lésineront pas sur les moyens à mettre en œuvre. La question qui reste en suspend est de savoir 
pour qui les Américains jouent-ils, les Illuminati ou commettront-ils la même erreur qu'a 
commise Adolf Hitler en jouant pour lui seul ? 

                                                 
317 Instrumentalisation de l'Islam dans la stratégie de containment, Alexandre del Valle  
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conclusion 

 

Dans les tentations, il s'agit de la domination du 
bien sur le mal, ou du mal sur le bien, le mal qui 
veut dominer est dans l'homme naturel ou externe, 
et le bien dans l'homme spirituel ou interne. Si le 
mal est victorieux, alors l'homme naturel dornine... 

Emmanuel Swedenborg 

De quelle manière pourrait-on conclure un tel ouvrage ? Mais est-il seulement possible 
d'émettre une conclusion ? Si l'on se réfère au rythme auquel les informations affluent, 
probablement que non. Nous n'avons eux de cesse que de vouloir clôturer ce livre, mais à chaque 
fois, il nous a fallut y inclure de toutes nouvelles informations. Nous restons persuadés, qu'il 
faudra certainement un jour reprendre la plume pour un prochain livre, dans lequel nous 
raconterons l'incroyable avancée des nouvelles technologies dont disposent les Illuminati. Il ne 
fait aucun doute non plus, que ces 72 êtres Supérieurs auront encore étendu leur extraordinaire 
pouvoir sur toute la planète. L'accélération de l'ère industrielle n'a fait qu'accroître le pouvoir 
incroyable que s'octroient les banques et s'est ainsi qu'elles consolident encore davantage les 
assises du pouvoir occulte sur le monde. D'ici-là, les plus grands financiers de la planète auront 
acquis cette fois la domination totale de l'humanité, ce qui leur permettra de précipiter des 
peuples jusque là prospèrent, dans la plus grande des pauvretés. Alors que des peuples n'ayant 
jamais connu le sens du pouvoir d'achat, seront devenus des nouveaux consommateurs tout aussi 
frénétiques que les occidentaux. Plus que jamais, nous restons persuadé que d'ici 8 à 10 ans, les 
gouvernants auront décidé de généraliser l'injection des puces électroniques, voir 
nanotechnologiques, évoquant tour à tour, l'insécurité croissante dans nos villes, les disparitions 
mystérieuses et le contrôle fiscal. Les Illuminati quant à eux, auront acquis le pouvoir de lire dans 
l'esprit, ils manipuleront alors les pensées de chacun, suscitant la haine, la joie, la tristesse. Ils 
contrôleront aussi les subversifs, les révoltés, les révolutionnaires et les réfractaires. Ainsi après être 
devenus les maîtres du monde, ils deviendront les maîtres de nos sentiments et de nos humeurs. 

Non, nous ne sommes pas en train de vous racontez le scénario d'un mauvais film de 
science-fiction, mais c'est tout simplement le programme que se sont fixés les 72 Supérieurs 
Inconnus de cette humanité, que ce soit avec ou sans le consentement des peuples tandis que les 
politiciens de toutes les nations de la planète ont déjà été acheté. 

Nous estimons que des livres comme celui d'Aldus Huxley, "Le Meilleur des Monde" et 
celui de George Orwell, " 1984", n'étaient que des livres prémonitoires annonçant la suppression 
du droit à la penser personnelle et celui de vivre autrement que dans le conformisme de cette 
société. 

Nous avons déjà évoqué à plusieurs reprises, les raisons fondamentales pour lesquelles ces 
mystérieux dirigeants agissaient de la sorte. Nous pensons qu'il doit exister encore d'autres raisons 
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dont nous ne soupçonnons même pas l'existence, toujours est-il, que celles déjà évoquées nous 
suffisent amplement que pour comprendre, qu'il est temps de se préparer à des situations 
dramatiques. Hélas..., les possibilités d'éviter l'œil tout voyant des maîtres est plus que restreint et 
ne proposent pas d'autres solutions, que celles de se retirer des grands centres urbains. Il y a tout 
lieu de croire que des confrontations de plus en plus violentes risquent de se produire entre les 
communautés Musulmans et chrétiennes, surtout si l'on tient compte des stratégies 
fondamentalistes soutenues par les Américains. 

Citons en exemple, les enjeux importants de l'entrée de la Turquie dans la communauté 
Européenne avec pas moins de 80 millions de Musulmans et seulement 6% de son territoire se 
trouve en Europe. 

Nous pouvons déjà constater la création de petits embryons de noyaux de résistance avec ce 
que nous appelons hypocritement, « les marginaux ou les zonards ». Toutefois, il ne faudrait pas 
perdre de vue, que ces marginaux ne sont que le résultat des décisions politiques, économiques et 
sociales issues du Nouvel Ordre Mondial. Les raisons pour lesquelles ces noyaux de réfractaires 
sont diabolisés, se comprennent aisément lorsque l'on sait, qu'ils seront les premiers à contester le 
système de nouvel Ordre. C'est également la raison pour laquelle par exemple à Paris comme à 
Amsterdam318, des camions sillonnent les rues pour distribuer la drogue nécessaire à leur silence. 

Ceci n'est qu'un tout petit exemple parmi d'autres qui permettent de contenir les agitateurs 
de tous les bords, ainsi les sectes et les multiples mouvements associatifs en sont encore un autre. 
Il ne faut pas non plus s'illusionner quand on voit des mouvements comme ATTAC ou des pitres 
comme José Bové qui ne sont que des paravents nous empêchant de voir les véritables tenants et 
aboutissants du mondialisme. 

En écrivant cette conclusion, nous n'avons pas la prétention de jouer aux prophètes et autre 
Cassandre, ce n'est d'ailleurs pas notre rôle. Avec cet ouvrage, nous n'avons fait que décrypter 
minutieusement ce qui se constate chaque jour et nous précisons encore, que toutes les 
informations que nous avons précédemment évoquées, est accessible à tous, encore faut-il, se 
donner la peine de les examiner attentivement, de les collecter et avoir la patience d'en faire un 
ouvrage destiné à ceux qui souhaitent vraiment savoir ce qui se passe. 

En ce qui concerne les prophètes à proprement parlé, il y en a effectivement qui semblaient 
avoir vu juste, notamment, l'Apôtre Jean qui voyait sur la main ou sur le front la marque de 
l'Antéchrist, le fameux chiffre "666".  

Avant que nous ne passions à la révision cet ouvrage, nous avions évoqué la prévision de 
terribles bouleversements pendant l'année 1998, car si l'on divise ce nombre par le chiffre 
hautement maçonnique et symbolique "3", cela donne comme résultat le chiffre satanique "666". 
Il n'y a pas eu finalement de grandes catastrophes. Heureusement d'ailleurs. Mais néanmoins, les 
événements continuèrent à une vitesse de plus en plus grande et ce fut précisément le Roi Albert 
II qui pendant son discours de fin d'année 2000, déclara que la mondialisation irait en 
s'accélérant encore plus. 

Fallait-il pour autant donner une importance particulière à l'année 1998 ? Nous estimons 
pour notre part, qu'il faut accorder son attention à toutes les années qui passent, et rester vigilant 
aux informations que l'on voudrait à tout prix, nous faire rentrer dans le cerveau. Aurions-nous 
pu prévoir les événements des attentats sur le WTC le 11 septembre 2001 ? Oui peut-être, si nous 
avions tenue compte des avertissements et des menaces. Oui si nous avions insistés davantage sur 
la prévention, la justice et le développement à visage humain. 

                                                 
318 Ce système est actuellement en phase de ce généralisé dans toutes les grandes villes Occidentales. Il est bon de préciser, que 
parmi ces marginaux, ils n'y a pas que des drogués même si, les polices secrètes de chaque Etat, tentent inlassablement d'en 
promouvoir la consommation exactement, comme ils l'on fait avec le mouvement Hippie lorsque celui-ci avait fait trembler le 
gouvernement Américain. 
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Nous insistons en particulier sur le terrible danger des informations destinées aux enfants et 
aux adolescents. Personne n'ignore la fragilité propre à cette tranche d'âge et les conséquences 
désastreuses qu'elles suscitent. On prête aussi à Nostradamus le fait qu'il ait annoncé319 pour 
l'année 1998, la révélation de la présence d'extra-terrestre dans l'Univers. Pour notre part, ces 
informations sur les visions du célèbre voyant restent encore malgré tout invérifiables, parce que 
l'on peut faire dire ce que l'on veut aux centuries. Néanmoins, il existe bien des corrélations et des 
exactitudes entre les écrits de Nostradamus et certains faits historiques. En qui concerne l'autopsie 
de Roswell, s’il s'agit bien d'un humanoïde, alors la vision du prophète était exacte. 

Nous pourrions examiner les écrits de très nombreux prophètes, mais ce n'est pas là, le 
propos de ce livre déjà volumineux. Il n'en est pas moins vrai, que de tout temps on n'a annoncé 
la fin du monde et le monde quant à lui est toujours là. Nous considérons que le plus grave dans 
tout cela, c'est qu'il s'agit à chaque fois de la fin d'une époque et non du monde, or nous pouvons 
constater que les gens regrettent toujours d'avantage l'époque ancienne qu'ils ont connus et 
dénoncent toujours avec raison d'ailleurs, l'époque qu'ils voient naître. On remarquera qu'à 
chaque changement d'époque — aujourd'hui celui des hautes technologies —, la situation sociale 
s'est d'avantage dégradé alors, qu'en même temps, les gouvernants prétendaient améliorer les 
conditions de vie ! 

Toutes les gesticulations politiciennes, industrielles, sociales ou culturelles auxquelles nous 
assistons actuellement, ne sert finalement qu'à jeter de la poudre aux yeux, ce ne sont que des 
diversions qui cachent en réalité, des collusions, des corruptions et finalement une vaste 
conspiration mondiale. Cette gigantesque mise en scène mondiale ne date pas d'aujourd'hui, 
comme nous l'avons vu, elle remonte dès l'apparition des premiers empires. Ce fut ensuite au 
christianisme de prendre le relaie d'on le pouvoir détenu au sein du catholicisme, de manipuler les 
récits de l'origine de l'humanité, obéissant ainsi à d'obscures visiteurs. 

Les découvertes que firent les premiers Templiers et qui devaient très vite disparaîtres ne 
venaient que confirmer les mensonges et les hypocrisies des prélats de l'Eglise. Plus tard, après les 
persécutions par Philippe le Bel, apparaissait alors au sein même de ce qui fût les descendants des 
Templiers, un nouvel ordre secret : Les Roses-Croix particulièrement illuminés, surgissaient de 
dieu sait où, et allèrent progressivement transformer — pour ne pas dire manipuler —, les 
premières loges maçonniques de l'époque. 

Depuis, les infiltrations rosicruciennes et maçonniques au sein de toutes les organisations de 
la société mondiale, n'ont plus jamais cessé. Leur influence dans le monde politique et industriel 
ne sait jamais démentie. Et pourtant... ils ne sont que le sommet de l'iceberg, mais c'est à travers 
eux que quelques rares et véritables initiés, inspecte le monde et contrôlent s'il tourne dans le sens 
qu'il leur a été commandé. C'est donc bien au-dessus des ordres maçonniques et chevaleresques 
que l'avenir se joue. C'est au sein de société secrète que les décideurs reçoivent leurs ordres pour 
faire de ce monde un paradis ou un enfer. 

Le véritable centre de commandement du monde reste quant à lui, le lieu le plus mystérieux 
du monde. Ont y trouve les Illuminati qui descendent volontiers du sommet de leur pyramide 
pour donner leurs ordres au cœur de ces mêmes sociétés secrètes. Quant à la nature des 
Illuminati, on ne sait pas grand chose, si ce n'est qu'il s'agit encore d'hommes apparemment 
humains. Mais on sait aussi, qu'ils ont probablement subis une initiation faisant appel à la fois à 
la techno-biologie et aux rites sataniques, au point de leur donner un certain pouvoir psychique. 

Il ne s'agit pas ici de délire, mais bien de constat que quiconque peut faire s'il veut bien se 
donner la peine de chercher. La raison de tous ces secrets, réside dans les constatations suivantes : 

1. Les actuels Illuminati sont les vrais Maîtres du monde et ils poursuivent la Quête du 
Graal, c'est-à-dire, l'Immortalité. 

                                                 
319 Cassette vidéo : Alpa International, Collection Phénomènes de l'Etrange. : Nostradamus "visionnaire de génie". 
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2. Ces mêmes Illuminati entretiennent des relations avec des visiteurs de l'espace que nous 
pouvons peut-être appeler aussi, les pères de notre humanité et non pas ce que l'on entend 
trop souvent, les dieux de l'Univers, ce qui est tout autre chose. 

3. Maintenir le secret ou parfois même la confusion, sur les questions fondamentales de la 
vie. C'est cela qui leur permet de contrôler les tendances de l'humanité dans son 
ensemble. 

4. Enfin, pour parvenir à contrôler l'ensemble de cette humanité et pour arriver à percer les 
secrets de la vie et de son origine, il faut le pouvoir total donc, il faut beaucoup d'argent et 
en particulier beaucoup de complicité parmi l'élite de la planète. C'est là le rôle de cette 
famille diabolique. 

Comme nous l'avons souligné au début de notre conclusion, il existe sans doute d'autres 
raisons. Mais dans l'ensemble, nous avons énuméré les principales. 

Quant aux questions que tout un chacun se pose sur l'avenir de l'humanité, notamment sur 
l'environnement, la surpopulation ou le chômage, nous pensons que les Illuminati n'ignorent rien 
de cette situation, ils savent pertinemment bien ce qui attend l'humanité si on ne fait rien pour 
arrêter les fléaux de toutes sorte. Ceci dit, s'ils ne font pas grand chose pour y remédier, c'est qu'il 
y a une ou des raisons pour cela. Soit, il est déjà trop tard pour réparer les dégâts, soit les dégâts ne 
sont pas aussi graves qu'on le prétend, ou alors, ils n'ont pas l'intention d'y remédier car ils ont 
déjà trouvé des solutions alternatives. Toujours est-il que, s'il y a des solutions leur permettant 
d'échapper aux conséquences engendrées par les différents dégâts, il est probable qu'elles ne 
serviront qu'aux principaux dirigeants occultes et non aux simples citoyens. 

Comme on le voit la première ou la dernière des solutions paraît plausible ! Ils pourraient y 
échapper par exemple : grâce à des procédés technologiques que nous ne connaissons pas. On 
peut également supposer que grâce à l'aide technologique venues d'ailleurs, ils échapperont à tout 
danger, ce qui expliquerait pourquoi les Etats ce refusent à dévoiler quoi que ce soit sur les OVNI 

Toujours est-il, que ces situations ne laissent présager rien de bon pour notre avenir à tous. 
Vous vous direz sans doute, que nous laissons peu d'espoir à cette humanité et que nous voyons le 
mal dans tout ? Nous estimons pour notre part, que ce n'est pas nous qui voyons le mal partout, 
mais c'est certainement le mal qui s'est infiltré partout. Or, c'est aussi avec notre silence qu'il a 
réussi à s'insinuer dans notre existence. Notre manque de combativité et notre insouciance 
quotidienne, ont fait que les maîtres de ce monde, ont tranquillement instauré leur volonté de 
domination sur les peuples. Il semblerait que le confort et la sécurité d'aujourd'hui, ont eu pour 
conséquence que l'homme à peu à peu oublier, que la nature est restée sauvage et que celle-ci 
nous oblige à devoir rester vigilant et à se prémunir de ces prédateurs. 

Nous avons oubliés d'être prudent, d'être attentif et d'exiger de la part des décideurs des 
comptes et des explications. Nous avons déchargé sur eux toutes nos responsabilités de citoyens, 
nous leur avons exigé des droits tout en oubliant qu'il fallait exiger aussi des devoirs. Aujourd'hui, 
il est trop tard pour exiger quoi que ce soit. La vision que nous avons du monde ne reflète 
finalement, que notre laissé aller dans tous les domaines de notre civilisation. 

Si nous avions écrit ce livre en ne mentionnant pas tous les aspects effrayants qu'il contient, 
nous aurions dit que finalement, tout ne va pas si mal dans le meilleur des mondes, vous pouvez 
dormir tranquille. Mais en ce qui nous concerne, nous aurions eu un sentiment de malaise, car 
nous savons que notre avenir est largement compromis et que tout va de plus en plus mal et dire 
le contraire, n'aurait été de notre part qu'un mensonge de plus, un de trop naturellement. 

Nous ignorons ce que sera le monde dans vingt ans, nous ignorons aussi ce que deviendrons 
nos enfants à cette époque, mais avec ce livre, nous espérons vous avoir fait comprendre vers quoi 
il va ! 
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